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2 Le mot

Colonel Jacques Perrin, 
PRÉSIDENT DE L’UDSP 38

En ce début d’année 2018, vous m’avez renouvelé votre confiance lors de notre conseil d’adminis-
tration du 10 février à Fort Barraux pour un nouveau mandat de trois ans à la tête de notre Union 
Départementale des Sapeurs-Pompiers de l’Isère.

2018 est l’année de ma prise de retraite professionnelle et ce n’était pourtant pas mon intention 
de poursuivre mon engagement associatif préférant laisser la place à une nouvelle génération de 
dirigeants.

Avec le consentement des membres du conseil d’administration, j’ai accepté de faire un dernier 
mandat afin - et dans le seul but - de poursuivre la dynamique, de renforcer la stabilité, la pérenniser 
et de transmettre l’engagement de notre belle association départementale.

Soyez assurés de ma détermination et de mon dévouement pour mener à bien la mission que vous 
m’avez confiée.

Avec  l’ensemble des membres du comité exécutif et les élus du conseil d’administration une nou-
velle feuille de route a été adoptée pour permettre un renforcement de nos actions auprès de la 
communauté des sapeurs-pompiers de ce département, des plus jeunes aux plus anciens et à l’en-
semble des adhérents de notre association. 

Pour cette année nous allons poursuivre notre action dans les différentes disciplines pour améliorer 
et permettre à notre nouvelle génération d’adhérents d’être encore plus solidaire.

Un événement important nous attendait le 17 mars 2018 à Moirans avec l’organisation du 58e cross 
national des sapeurs-pompiers de France.

Sous la co-organisation du SDIS 38/UDSP 38, cette manifestation sportive de haut niveau fut une 
réussite grâce à l’implication sans faille de plus de 250 bénévoles et ceci dans des conditions météo-
rologiques désastreuses.

Bravo à vous toutes et tous pour avoir transmis la chaleur d’accueil et de bien vivre de notre dépar-
tement à laquelle appartient la communauté des sapeurs-pompiers isérois. 

La présence des autorités de l’Etat, du département, des élus locaux, de notre chef de corps, le 
contrôleur général André BENKEMOUN ainsi que le président de la FNSPF Eric FAURE a permis, lors 
des allocutions, de témoigner de la reconnaissance du travail accompli par les sapeurs-pompiers 
isérois pour leurs collègues sportifs de France.

Cette reconnaissance porte à la fois sur leurs qualités d’acteurs du secours du SDIS 38 et sur l’action 
associative de l’UDSP 38.

Nous devons également conforter l’aide et accompagner les sections de JSP dont le nombre et les 
effectifs sont en augmentation avec plus de 883 jeunes pour cette saison. Des actions en faveur de 
l’habillement des jeunes des sections, de la valorisation des JSP et des animateurs sont à prévoir afin 
de promouvoir des valeurs d’engagement, de citoyenneté et de civisme. Cette réussite impose pour 
2018 une réflexion en corrélation avec le pôle pédagogique JSP.

L’action sociale sera bien sûr très présente dans nos obligations ainsi que les activités sportives et 
récréatives de nos aînés et retraités sapeurs-pompiers.

Nous devons accentuer la formation auprès du grand public et plus particulièrement les jeunes sur 
la sensibilisation des gestes qui sauvent.
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Je ne remercierai jamais assez tous ceux et toutes celles qui, chaque jour, ne comptent ni leur 
temps ni leurs efforts pour aller de l’avant, quels que soient les obstacles rencontrés. Il ne sert 
à rien d’accuser les autres ; «la société» est un responsable trop facilement désigné : ce sont les 
individus que nous sommes qui composent cette société, c’est à nous d’agir pour la changer.

Ayons toujours une pensée pour nos collègues atteints par la maladie ou blessés dans leur chair. 
Restons ouverts aux autres, attentifs et solidaires pour être plus sereins et confiants dans l’avenir 
pour l’intérêt général de toutes et tous. Nous en aurons grand besoin. 

Notre association travaille encore et toujours en lien étroit avec le SDIS 38 dans un souci de 
cohérence et d’efficacité auprès de nos adhérents, et ce, dans un climat de relations bonnes et 
constructives.

Comme toujours, j’adresse mes remerciements à toutes celles et ceux que j’ai le bonheur de 
côtoyer tout au long de l’année.

Je tiens à citer nos anciens et retraités, nos jeunes des sections ainsi que les élus du conseil 
d’administration pour leur confiance et le travail accompli.

J’exprime toute ma reconnaissance aux membres du comité exécutif pour leur participation 
assidue et leur soutien, aux animateurs et instructeurs encadrant les différentes commissions, 
sections ou groupes de travail pour leur implication et leur réussite. 

Je remercie également nos deux secrétaires, Liliane et Térésa, pour leur dévouement et la qualité 
de leur travail.

Tout n’est pas toujours facile, nous avons parfois nos grincements de dents et nos sautes d’hu-
meur. Nous avons aussi nos moments de joie et de satisfaction, c’est cela la relation humaine ! 

La société évolue, le monde associatif des sapeurs-pompiers avec elle, il est nécessaire de com-
muniquer, de renouveler et de conserver les acquis que nos générations d’aînés nous ont légués 
au sein des amicales et de l’UDSP 38. Plus que jamais dans cette période de turbulence sociale, 
économique et d’incertitude, la communauté des sapeurs-pompiers doit se resserrer, rester soli-
daire et ne pas oublier ses racines.

Je suis persuadé et convaincu que - avec vous tous, cher(e)s collègues rassemblé(e)s au sein des 
amicales - nous passerons ce cap et que votre générosité permettra à notre association d’aider 
ceux qui sont dans la difficulté ou dans la souffrance.

Encore merci pour votre confiance et pour votre action au quotidien. 

J’aurai le réel plaisir d’être à vos côtés, avec le comité exécutif et les membres du conseil d’admi-
nistration, lors de nos rencontres. 

Rendez-vous le 16 juin 2018 pour notre 101e congrès annuel des sapeurs-pompiers de l’Isère à 
Saint-Jean-de-Bournay.
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Depuis quelques semaines, les membres de l’Union Départementale des Sapeurs-Pompiers de 
l’Isère ont renouvelé leur comité exécutif et réélu pour la septième fois le colonel Jacques PERRIN 
à sa tête.

J’adresse à cette occasion mes sincères félicitations à tous les élus de l’Union.

Je ne doute pas de leur investissement et de leur volonté à faire vivre l’âme de cette union départe-
mentale qui porte avec force les valeurs de solidarité et d’humanisme.

Le 16 juin, l’Union va organiser son congrès départemental à Saint-Jean-de-Bournay. Cette journée 
sera aussi l’occasion de mettre à l’honneur des sapeurs-pompiers et des personnels du SDIS de 
l’Isère à l’occasion de la cérémonie de la Journée nationale des sapeurs-pompiers.

La veille, une garde au drapeau issue du centre de Bourgoin-Jallieu sera sur les Champs-Elysées 
pour le traditionnel défilé des drapeaux des SDIS.

Des sapeurs-pompiers isérois vont constituer, avec les autres SDIS de la zone Sud, le 11e bataillon 
des sapeurs-pompiers de France qui aura l’honneur de défiler sur les Champs Elysées, le 14 juillet 
prochain.

Toutes ces manifestations sont autant d’occasions pour le Service départemental et pour l’Union 
départementale de mettre à l’honneur les sapeurs-pompiers auprès de la population.

Cette démarche, associée aux conventions signées avec les collectivités publiques, les entreprises 
et le milieu universitaire permet de renforcer le volontariat.

Cela est nécessaire pour maintenir le maillage du territoire et assurer la distribution des secours en 
tous points du territoire et en tout temps.

Le 17 mars dernier, s’est tenue à Moirans la 58e édition du cross national. Malgré des conditions 
climatiques exécrables, l’organisation n’a pas failli et a permis la réussite de la manifestation d’am-
pleur nationale. Ce succès est aussi à mettre au crédit des membres de l’Union départementale des 
sapeurs-pompiers qui n’ont pas ménagé leurs efforts aux côtés des personnels du SDIS.

Merci de faire vivre cette entente entre l’Union et le SDIS et d’avoir fait rayonner le département de 
l’Isère à cette occasion.

CONTRôLEUR GéNéRAL 
ANDRé BENKEMOUN
DIRECTEUR DéPARTEMENTAL 
ET CHEF DE CORPS DU SDIS 
DE L’ISèRE
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Colonel
Jacques PERRIN 

(Morestel) 
Président

Capitaine 
Jean-Luc GIRAUD 
(Bourg d’Oisans) 
1er Vice-Président 

Commandant 
Bernard GATEAU 

(D.D.S.I.S. 38)
Vice-Président 
secteur sud

Adjudant-chef 
Stéphane ROLLAND 

(Chapareillan) 
Trésorier Général

Capitaine 
Pascal MARINI 

(Vizille) 
Secrétaire Général

 Infirmier sous-lieutenant 
Ludovic LOMBARD 
(La-Tour-du-Pin) 
Vice-Président 
secteur nord Lieutenant 

Vincent TAMBUZZO 
(Villard-Bonnot) 

Secrétaire Général 
Adjoint

Comité exécutif

LE PERSONNEL DE L’UDSP

Liliane SCHMITT Teresa BARANGER

 Horaires
• du lundi au jeudi de 9 h 00 à 12 h 00 

et de 14 h 00 à 18 h 00

• le vendredi de 9 h 00 à 12 h 00 
et de 14 h 00 à 16 h 30

 Contacts
UDSP 38 - BP 97 - 38243 MEYLAN cedex

Tél. : 04 76 18 93 62 
Courriel : contact@udsp38.fr
Site Internet : www.udsp38.fr

9Administratif

Caporal-chef  
Fabien FOUREL 

(Saint-Quentin-sur-Isère)
Trésorier Général 

Adjoint
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Adjudant-chef 
Anthony Varvier 
(La Tour-du-Pin)

Lieutenant  
Sébastien BOEUF 

(Bourg-d’Oisans)

Capitaine 
Dominique Reveyrand 

(Heyrieux)

Capitaine 
Pierre Campayo

(Les Deux-Alpes)

Capitaine 
Bernard ATTAVAY

(Montalieu-Vercieu)

Adjudant-chef 
Rémi chatelat 

(Frontonas)

Ajudant-chef 
Patrice PERRIER 

(Mens)

Capitaine 
Jean-Claude PRIMARD 
(Saint-André-Le-Gaz)

Infirmière principale 
Myriam CapeLli 

(Mens)

Infirmier sous-lieutenant 
Guillaume SPINELLI 
(Les Vaulnaveys)

Lieutenant 
Benoit ROGER 

(Bourg-d’Oisans)
 

Lieutenant 
Jean-Jacques Vitoz 
(Oytier-Septème)

Capitaine 
Claude Salvi 

(Les Vaulnaveys)

Capitaine 
Michel Grosselin 

(Val-du-Ver)

Conseil d’administration
 Sapeurs-Pompiers volontaires

Lieutenant-colonel 
Pierre NOBILE 

(Bourgoin-Jallieu)

Adjudant-chef  
Nicolas GORON 
(La Murette)

Sergent  
Gwendal ROUSSELLET 

(Villard-Bonnot)

Lieutenant 
Olivier ZANCA 

(St-Jean-de-Bournay)
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Commandant 
Bernard Mollier 
(D.D.S.I.S. 38)

Laurence 
Ogier-Collin 

(D.D.S.I.S. 38)

Contrôleur Général
André BENKEMOUN 

(D.D.S.I.S. 38)

Médecin hors classe 
Christophe ROUX 
(D.D.S.I.S. 38)

Lieutenant
Didier MENDEZ 
(Saint-Savin)

Lieutenant 
Marcel PERRIN 

(Bavonne)

Capitaine 
Grégory DAMICO 

(Grenoble)

Lieutenant-colonel 
Ronan DELMAS 
(D.D.S.I.S. 38)

Lieutenant 
Serge Glenat 
(D.D.S.I.S. 38)

 Sapeurs-Pompiers professionnels

Personnels administratifs, 
techniques et spécialisés

Conseillers techniques

Anciens Jeunes Sapeurs-Pompiers
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Comité d’honneur

ANIMATEURS DES commissions ET PÔLES

Lieutenant-colonel René PAILLOT
Colonel Bertrand KAISER
Commandant Jean-Jacques GUERCHET
Commandant Pierre LANGLAIS
Commandant Albert MILLET
Commandant Gérard MOUNIER-VEHIER
Capitaine Louis BEYLE
Capitaine Gilbert BONIN
Capitaine André BOYET
Capitaine Gérard BRUNEL
Capitaine Jean CLAPISSON
Capitaine André CLEYET-MERLE
Capitaine Paul COLOMB
Capitaine Robert COQUET
Capitaine Guy COTTAZ
Capitaine Michel DUC

Capitaine André ESCALLON
Capitaine Auguste GILLET
Capitaine André GIORDANO
Capitaine Jean-Pierre GUARINOS
Capitaine Claude MATHIEU
Capitaine Robert MAURINAUX
Capitaine Jean-Pierre MEYRIEUX
Capitaine Félicien MOUCHET
Capitaine Gaston PALIN
Capitaine Serge ROUSSET
Capitaine Claude SPERONE
Capitaine Fernand TERRAS
Capitaine Gaëtan VALVO
Lieutenant Henri ARGOUD
Lieutenant Armand BERNARD
Lieutenant Pierre CROIZAT

Lieutenant Pierre FAVET 
Lieutenant Gérard GIROUTRU
Lieutenant Jean-Pierre MATHIEU
Lieutenant Jack NAVILLE
Lieutenant Pascal OGIER COLLIN
Lieutenant Christian PELLEGRINELLI
Lieutenant Marcel PERRIN
Lieutenant Raymond PICOT
Lieutenant Jean-Louis ROLLAND
Lieutenant Florian SOUILLET
Major Jean-Michel ANSELME
Major André BONNET
Major Michel BOURGUIGNON
Adjudant-Chef Roger MANDRAN
Adjudant-Chef Luc MONIN
Adjudant Claude LOMBARD

CONCOURS DE 
MANOEUVRE

Capitaine 
Gaëtan VALVO 

SPORT 
Lieutenant 

Serge GLENAT 

PÔLE PÉDAGOGIQUE JSP 
Lieutenant 

Didier MENDEZ 

TÉLÉTHON 
Capitaine 

Michel GROSSELIN

PÔLE SOCIAL 
Infirmier sous-lieutenant 

Ludovic LOMBARD 

musique 
Commandant

Bernard GATEAU 

COMMUNICATION
Commandant 

Bernard MOLLIER

ANCIENS
Capitaine 

Michel DUC 

JURIDIQUE
Capitaine Jean-Luc GIRAUD et 

le Président de l’UD 

BOULE UDSP 38
Capitaine Jean-Claude PRIMARD et le 

Lieutenant Pascal OGIER-COLLIN  
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Une collation (café, croissants, 
boissons) de bienvenue, prépa-
rée par l’amicale de la caserne de 
Granier-Chapareillan et servie avec 
le sourire des bénévoles, permettait 
à chacun d’attendre les divers admi-
nistrateurs et autres membres tout 
en se réchauffant.

Nous étions ensuite chaleureu-
sement accueillis par Monsieur 
Christophe ENGRAND, maire de 
la commune de Barraux dans la 
magnifique salle du Fort Barraux, 
gracieusement mise à notre dispo-
sition.

Après le mot d’accueil et de bienve-
nue, le lieutenant Bruno ROLLAND, 
chef de la caserne de Chapareillan, 
nous a retracé un peu l’histoire du 
fort : c’est le duc Charles Emma-
nuel 1er de Savoie qui décide de 
construire un fort sur le territoire 
français en 1597 sur la colline de 
Barraux. Pour narguer le connétable 
de Lesdiguières, protestant, le duc 
décide de baptiser l’ouvrage Fort 
Saint-Barthélemy ! 

A peine terminé, le fort est pris d’as-
saut par Lesdiguières dans la nuit 
du 15 mars 1598, furieux que l’on 
puisse laisser l’ennemi construire 
une forteresse sur ses terres.

En 1692, VAUBAN assure les modi-
fications nécessaires pour renfor-
cer le fort. En 1724, la chapelle est 
construite grâce à un don du roi 
Louis XV.

Le fort servira de prison pendant 
les deux guerres mondiales, puis 

en 1947, il sera reconverti en dépôt 
de munitions. Le fort est désaffecté 
en 1988 et la commune de Barraux 
l’achète. Il sera classé au titre des 
monuments historiques en 1990.

Le colonel Christophe ROUX, 
médecin-chef du SDIS de l’Isère 

CONSEIL D’ADMINISTRATION
FORT BARRAUX – SAMEDI 10 FéVRIER 2018 
Comme chaque année, le premier conseil d’administration de l’Union 
Départementale des Sapeurs-Pompiers de l’Isère s’est déroulé un samedi 
matin, le 10 février 2018.
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nous faisait l’honneur de sa pré-
sence indéfectible. Le contrôleur 
général André BENKEMOUN, direc-
teur départemental et chef de 
corps, retenu par l’inauguration 
de la caserne du Sappey-en-Char-
treuse au même moment était 
représenté par le lieutenant-colonel 
Frédéric MANIN, chef du groupe-
ment contrôle de gestion et qualité. 
Ce dernier nous a fait part de son 
plaisir de représenter le DDSIS et 
d’assister à notre matinée de travail.

Conseil d’administration
Une fois l’appel des membres pré-
sents ou représentés, le quorum 
étant valablement atteint, le colo-
nel Jacques PERRIN, président de 
l’UDSP 38, ouvre ce conseil d’admi-
nistration en remerciant le repré-
sentant du DDSIS, le médecin-chef 
et tous les membres présents qui 
ont bravé le froid et les épisodes 
grippaux.

Le secrétaire général adjoint, le lieu-
tenant Vincent TAMBUZZO, donne 
lecture du procès-verbal du conseil 
d’administration qui s’est déroulé le 
21 décembre 2017 dans les locaux 
de l’état-major. Ce compte-rendu a 
été validé à l’unanimité.

Comme il est réglementairement 
prévu, ce fut le tour d’analyser l’acti-
vité comptable de l’année écoulée. 
Un travail important a été mené par 
le trésorier et le trésorier adjoint 
pour mettre en place une compta-
bilité analytique et apporter encore 
plus de transparence dans les mou-
vements financiers de l’UDSP 38 et 
de l’UDSP38-Formation. Monsieur 
Brice MOMMEE du cabinet d’ex-
perts-comptables MILLET, nous a 
présenté son analyse de l’activité 
budgétaire de notre union. Le bilan 
comptable 2017 a été approuvé à 
l’unanimité.

Le président, le colonel Jacques 
PERRIN, dont le mandat était renou-
velable à ce conseil d’administra-
tion nous a présenté le bilan de la 
mandature des trois années écou-
lées. Lors de cette période ont été 
réalisés, de façon non exhaustive :

• �mise en place d’un comité exécutif 
rajeuni (2015-2017),

• �renouvellement des contrats 
d’assurance après appel d’offres. 
ASSUR 18 a été retenu,

• �établissement d’une convention 
générale entre le SDIS 38 et l’UDSP 
38,

• �gestion des adhérents avec le logi-
ciel fédéral Pégase,

• �acquisition de survêtements pour 
les membres de la commission des 
sports,

• �accompagnement de la création 
de nouvelles sections de JSP (Saint-
Jean-de-Bournay, Dauphiné-est, 
Pont-de-Chéruy),

• �refonte du site Internet www.
udsp38.fr ; dossier en cours,

• �création et animation d’une page 
Facebook : www.facebook.com/
udsp38,

• �co-gestion avec le SDIS 38 du cross 
national du 17 mars 2018 à Moi-
rans,

• �et toutes les autres activités habi-
tuelles (participation au congrès 
national des sapeurs-pompiers 
de France et aux assemblées de 
l’Union régionale des sapeurs-
pompiers de Rhône-Alpes, l’ani-
mation des commissions : social, 
des sports, des anciens, du télé-
thon, de la musique départemen-
tale, de la communication...).

L’UDSP 38 au premier janvier 2018 
c’est : 7161 adhérents (4392 actifs 
SPP ou SPV, 149 PATS, 883 JSP,1568 

anciens, 169 membres associés), 
2 assistantes, 33 administrateurs, 
48 membres d’honneur, 10 com-
missions...

Élection du président et des 
membres du comité exécutif

Après cet exposé fortement 
applaudi par les membres présents, 
il était venu le moment de procé-
der au vote du renouvellement du 
président de l’UDSP 38. Seule la 
candidature de Jacques PERRIN a 
été réceptionnée dans les délais 
impartis. Toutefois, un appel à can-
didature a été sollicité de vive voix 
auprès de l’assemblée. Personne 
d’autre ne s’est porté candidat. Le 
colonel Jacques PERRIN a été élu à 
l’unanimité. Il est donc reconduit 
dans ses fonctions de président de 
l’UDSP 38 pour un septième et der-
nier mandat de trois ans ; il a été élu 
pour la première fois en mars 1999.

Le président a pu soumettre au vote 
le nouveau comité exécutif com-
posé de :

• �Capitaine Jean-Luc GIRAUD (Bourg 
d’Oisans) Premier Vice-Président

• �Commandant Bernard GATEAU 
(D.D.S.I.S. 38) Vice-président sec-
teur Sud

• �Infirmier sous-lieutenant Ludovic 
LOMBARD (La Tour-du-Pin)	
Vice-président secteur Nord

• �Capitaine Pascal MARINI (Vizille)	
Secrétaire général

• �Adjudant-chef Stéphane ROLLAND 
(Chapareillan) Trésorier général

• �Lieutenant Vincent TAMBUZZO 
(Villard-Bonnot)	Secrétaire général 
adjoint

• �Caporal-chef Fabien FOUREL 
(Saint-Quentin-sur-Isère)	Trésorier 
général adjoint
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Le nouveau comité exécutif est élu 
à l’unanimité. Il est valablement ins-
tallé.

Il convient de noter que le lieute-
nant Olivier ZANCA (Saint-Jean-de-
Bournay) a souhaité laisser sa place 
pour se consacrer à sa vie familiale 
et professionnelle. Le caporal-chef 
Fabien FOUREL (Saint-Quentin-sur-
Isère) fait son entrée au comité exé-
cutif de cette nouvelle mandature.

Le capitaine Dominique REVEYRAND 
a été reconduit à l’unanimité dans 
ses fonctions de «commissaire véri-
ficateur» par un vote à mains levées.

Le capitaine Jean-Luc GIRAUD, vice-
président et président de l’UDSP 
38-Formation depuis février 2001, a 
souhaité mettre fin à cette fonction. 
En effet, il souhaitait passer la main 
et être déchargé de la lourde charge 
que représente l’animation de la 
formation auprès du grand public. 
Le président a proposé au vote de 
l’assemblée, la candidature du capi-
taine Pascal MARINI. Ce dernier a été 
élu à l’unanimité responsable du 
pôle formation de l’UDSP 38.

L’ordre du jour étant épuisé et en 
l’absence de questions diverses le 
président a levé la séance.

Remise de médaille de reconnais-
sance de l’UDSP 38 et clôture de 
la journée. 

Le sergent Gwendal ROUSSELLET 
de Villard-Bonnot a été élevé au 
rang de chevalier de la reconnais-
sance de l’UDSP 38 pour son inves-
tissement au sein de son amicale 
et du conseil d’administration de 
notre union départementale.

L’ensemble musical de l’UDSP 38 
a conclu l’assemblée générale par 
des morceaux de son registre, joués 
avec qualité.

Le contrôleur général André 
BENKEMOUN nous a rejoint en fin 
de matinée.

Il nous a témoigné sa satisfaction 
des très bonnes relations entre le 
SDIS et l’UDSP. Il a également cha-
leureusement félicité le colonel 
Jacques PERRIN pour son nouveau 
mandat et nous a incité à pour-

suivre dans ce sens avec le temps 
fort du cross national qui arrivait à 
grands pas.

La matinée de travail se terminait 
par le verre de l’amitié ponctuée par 
l’ensemble musical de l’UDSP 38. 
Le repas de très haute qualité était 
servi à l’issu, ponctué de-ci et de-là 

de chansonnettes dont certains ont 
le secret... Cet art n’est pas donné à 
tous ! L’ambiance était très convi-
viale comme à l’accoutumée.

Le comité de rédaction
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Adhérents UDSP 38 
Catégorie 2015 2016 2017

Membres actifs 4381 4397 4392

Jeunes Sapeurs-Pompiers 676 730 837

Anciens 1566 1573 1568

Pats 140 148 149

Membres associés 184 159 169

Membres bénévoles 65 68 70

Soit un total d’adhérents 7012 7075 7185

Caporal-chef Fabien FOUREL
Trésorier Général Adjoint

Situation familiale 
40 ans
Marié à Magali
2 enfants
- �Renaud, 15 ans 

JSP depuis 2014 à Vinay
- Yohan, 11 ans

Service National
• �1995/1996 à Épinal (88) 

régiment de transmissions

Situation professionnelle
• �Ville de Grenoble de 1996 à 2015 

puis transfert au sein de Grenoble-
Alpes-Métropole, en tant que Techni-
cien, responsable du groupement 
« Signalisation et Circulation »

Parcours sapeur-pompier

• �01/01/2017 nommé caporal-chef

• �01/01/2014 nommé au grade de 
caporal

• �01/01/2005 nommé première classe

• �01/07/2002 premier engagement au 
sein du CPI Saint-Quentin-sur-Isère

Parcours associatif
• �2018 : Election au poste de trésorier 

général adjoint au sein du comité 
exécutif de l’UDSP 38

• �2017 : Deuxième mandat d’adminis-
trateur de l’UDSP 38

• �2014 : Élu administrateur de l’UDSP 

38, membre de la commission boule 
lyonnaise

• �Depuis octobre 2004 : Président de 
l’amicale des sapeurs-pompiers de 
Saint-Quentin-sur-Isère

• �Depuis 1996 : Trésorier puis secré-
taire du club de boule lyonnaise de 
Saint-Quentin-sur-Isère

Organisations de manifestations 
pour l’UDSP 38 avec l’amicale
• �2018 : Journée « familles » du pôle 

social

• �2017 : Finale régionale de boule 
lyonnaise

• �2014 : Éliminatoire de boule lyon-
naise secteur sud-Isère

• �2011 : Championnat départemental 
de VTT

• �2008 : Éliminatoire de boule lyon-
naise secteur sud-Isère

• �Depuis 2007 : Participation au 
Téléthon
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Cette édition s’est faite sur une 
piste entièrement refaite, allongée 
à 480 mètres, sur 2 niveaux.

Nouveau complexe, nouvelle piste 
et nouveaux karts au bio-éthanol.

63 pilotes se sont affrontés sur 
2 poules qualificatives, afin de rete-
nir les 10 meilleures équipes (de 
3 pilotes) pour la finale.

Chaque poule a permis d’avoir 
10 minutes d’essai par pilote et 
une heure de course en relais de 
10 minutes.

Pilotes expérimentés ou débu-
tants, SPP, SPV, PATS, de 18 à 50 
ans (pas de féminine cette année !), 
ont porté hauts les couleurs de 
16 casernes ou groupements (Cha-
pareillan, Grenoble, groupement 
sud, La Frette, La Murette, Le Tou-
vet, Moirans, Morestel, Pontcharra, 
Septème, Seyssinet, Saint-Etienne-
de-Saint-Geoirs, Saint-Hilaire-du-
Touvet, Veyrins-Thuellin, Vienne et 
Vizille).

Aucun ancien vainqueur n’étant 
présent, les places sur le podium 
étaient accessibles.

Pour la 9e année consécutive, l’amicale DDSIS a organisé le challenge 
départemental de karting indoor, à Echirolles, les samedis 3 et 10 février 
2018.

CHALLENGE DéPARTEMENTAL 2018
DE KARTING INDOOR
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Résultats
(sur les photos, les vainqueurs sont au 

milieu, 2e à gauche et 3e à droite)

• Poule du 3 févier
1er............Grenoble
2e.............La Frette
3e.............Moirans

• Poule du 10 février 
1er ...........Seyssinet
2e ............Pontcharra
3e.............Groupement Sud

• Finale 
1er............Groupement Sud
2e ............Seyssinet
3e.............Grenoble

Le premier challenge départemen-
tal de karting outdoor est en prépa-
ration, au circuit du Laquais (Cham-
pier) pour le samedi 30 juin 2018.

L’amicale DDSIS vous invite déjà à la 
10e édition du challenge départe-
mental de karting indoor qui aura 
lieu le samedi 26 janvier 2019.

Renseignements et inscriptions : 
amicale@sdis38.fr

Dominique DESSE
DDSIS 38 
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101e Congrès de l’UDSP 38
SAINT-JEAN-DE-BOURNAY

Un premier groupe de travail s’est réuni pendant plusieurs mois afin 
d’établir les grandes lignes du programme et de l’organisation de 
cette journée. Plusieurs commissions ont par la suite été mises en 
place pour travailler afin de préparer au mieux la journée. L’UDSP 38 
a validé l’organisation du congrès lors de sa visite du 27 novembre 
2017.

Cette journée sera l’occasion de rassembler l’ensemble 
des sapeurs-pompiers et des Jeunes Sapeurs-Pompiers 
du département autour de concours sportifs, de 
manœuvres incendie et secourisme. Un défilé pédestre 
présentant les sections de Jeunes Sapeurs-Pompiers 
suivi d’un défilé motorisé combinant des véhicules 
anciens et opérationnels dans les rues de Saint-Jean-
de-Bournay viendront clore cette journée.

La grande majorité des installations est proche du 
complexe sportif Roger MONTMEAT avec les stades, la 
salle polyvalente, le gymnase et le cinéma. Ce complexe 
se trouve à proximité de la caserne où se tiendra 
la cérémonie officielle, à savoir, devant la stèle, en 
mémoire des sapeurs-pompiers disparus.

Les sapeurs-pompiers de la région Saint-Jeannaise 
veulent également faire de cette journée une grande 
fête des sapeurs-pompiers ouverte à tous. Pour cela, 
un village d’animations accueillera de nombreux 
exposants. Des ateliers d’initiation aux premiers gestes 
de secours liés aux accidents domestiques seront 
ouverts au grand public. Des démonstrations de 
bûcheronnage sportif, des baptêmes en hélicoptère 
ou encore le simulateur de conduite animeront cette 
grande journée. Vous retrouvez toutes les animations 
sur le programme du congrès.

Ce sera également l’occasion de fêter les 140 ans du 
corps des sapeurs-pompiers de Saint-Jean-de-Bournay. 
Un livret est en cours de réalisation, retraçant les 140 
ans d’existence du corps. L’objectif affiché par l’amicale 
est d’organiser une fête locale et départementale 
des sapeurs-pompiers. La journée nationale des 
sapeurs-pompiers se déroulera également comme à 
l’accoutumée l’après-midi du congrès départemental.

Les sapeurs-pompiers de la région Saint-Jeannaise donnent donc rendez-vous à tous les sapeurs-pompiers actifs 
ou retraités, les PATS, les JSP et leurs proches le 16 juin prochain.

Le comité d’organisation 

Le samedi 16 juin 2018, la caserne de Saint-Jean-
de-Bournay et l’amicale des sapeurs-pompiers 
de la région Saint-Jeannaise organisent le 
101e congrès départemental. La dernière 
occasion remonte à 20 ans, en 1998, lors de 
l’accueil du 81e congrès.

PROGRAMME DE LA JOURNÉE

07 h 30	Concours de manœuvres et parcours sportifs 
	 (Stade Roger MONTMEAT)
08 h 00 	 Ouverture du village animation 
11 h 00 	 Démonstration de bûcheronnage sportif
11 h 45 	Mot d’accueil au village et musique UDSP 38 

(podium animation)
14 h 00 	 Démonstration de bûcheronnage sportif 

et manœuvres  sapeurs-pompiers
16 h 15 	 Cérémonie de passation de drapeau 

(caserne)
16 h 30 	 Journée Nationale des Sapeurs-Pompiers 

de France (caserne)
16 h 45 	 Défilé pédestre et motorisé 

(rue de la république)
17 h 30 	 Remise des récompenses 

(Stade Roger MONTMEAT)
18 h 00 	 Démonstration de bûcheronnage sportif
20 h 00	  Soirée Dansante sur réservation

au 06 07 43 12 46 ou 06 10 70 36 29 
(association ELAN NEUF)

Tout au long de la journée
Baptême en hélicoptère 38.00 €, marché producteurs 
locaux, exposition véhicules pompiers et civils, initiation aux 
gestes de premiers secours à personne et incendie. Essais 
VTT électrique, simulateur de conduite sécurité routière, 
structure gonflable, buvette et restauration sur place…

Parkings à proximité
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125e Congrès National dans l’Ain
VENEZ ASSISTER AU 125e CONGRÈS NATIONAL DES SAPEURS-POMPIERS DE 
FRANCE ! Venez suivre les conférences, carrefours et ateliers qui se tiendront 
du 26 au 29 septembre 2018. Bien entendu, vous aurez aussi un accès libre à 
l’exposition durant les 4 jours et vous pourrez échanger avec les exposants sur 
leur stand !

En septembre 2018, les regards du monde de la sécu-
rité civile et bien au-delà seront portés sur le départe-
ment de l’Ain.

Après la réussite du congrès organisé en 2003 à Bourg-
en-Bresse, les sapeurs-pompiers de l’Ain reprennent le 
flambeau pour porter à nouveau les couleurs de leur 
département, de ses territoires et de ses 5 000 sapeurs-
pompiers et agents du SDIS.

Toute leur énergie est mise en œuvre pour nous réser-
ver un accueil digne de la Corse qui a organisé le précé-
dent congrès. Une convivialité à la hauteur du congrès 
de 2003, des prestations techniques rehaussées par la 
qualité des nouvelles installations du parc Ainterexpo 
et enfin le sérieux d’une organisation dans la pure tra-
dition des SDIS de France.

La volonté d’accueillir un congrès est un choix collec-
tif porté par les élus du département, les personnels 
administratifs et techniques, sapeurs-pompiers volon-
taires et professionnels, sans oublier nos anciens et 
jeunes sapeurs-pompiers de l’Ain.

Temps fort des SDIS de France, les congrès nationaux 
sont des moments importants pour notre profession. 
Lieux d’échanges et de débats, ils sont l’occasion de 
faire le point avec les élus nationaux sur les évolutions 
en matière de sécurité civile de nos institutions et de 
définir la politique à mener pour les prochaines années.

Vos représentants de l’Union Départementale des 
Sapeurs-Pompiers de l’Isère et une délégation du Ser-
vice Départemental seront présents tout au long des 
travaux prévus sur ce congrès. 

Nous espérons vous croiser nombreux dans les allées 
du parc des expositions de Bourg-en-Bresse.

Le comité de rédaction

CURAGE / POMPAGE NETTOYAGE CUVES À FIOULVIDANGE FOSSES SEPTIQUES ET BACS A GRAISSES
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Cette journée fut organisée au 
pied levé par l’amicale de la Tour-
du-Pin, la commission des anciens 
ne trouvant pas de lieu pour ce 
rassemblement. Son président 
Brice GUILLOUD, accompagné de 
Ludovic LOMBARD et sans oublier 
Dominique BARRAT, le chef de 
centre des vals du Dauphiné et 
chef de caserne, ont mis tout leurs 
talents pour recevoir les anciens 
chefs du département, comme ils 
savent si bien le faire. 

Un accueil chaleureux les atten-
dait dès le matin avec le tradition-
nel café, viennoiseries, jus de fruits 
pour lancer la journée et le moment 
de retrouvailles entre anciens.

Ensuite, deux visites étaient au pro-
gramme :

- �l’une pour la découverte de la 
maquette de l’ancien château 
médiéval de La Tour-du-Pin, 
magnifique œuvre réalisée par 
une personne passionnée de 
patrimoine avec toutes les explica-
tions nécessaires à la bonne com-
préhension de l’édifice.

- �l’autre temps, aussi riche que le 
premier, la visite de l’église ; ce fut 
une belle surprise car le triptyque 
ne devait pas être ouvert au public 
« notre Sainte patronne Barbara 
a dû intercéder en notre faveur ». 
Découvrir ces tableaux d’une qua-
lité remarquable a été un réel plaisir.

Retour à la salle Equinoxe pour le 
vin d’honneur afin d’ouvrir l’appé-
tit des convives. Un excellent repas 
servi par le traiteur de La Tour-
du-Pin fut apprécié des partici-
pants. Le président de l’UDSP 38, le 
colonel Jacques PERRIN nous a 
rejoints pour le repas. Le contrôleur 

général André BENKEMOUN, étant 
pris par ailleurs, s’est excusé. 

Pendant le repas le président prit 
la parole pour se réjouir de voir les 
anciens aussi nombreux à cette 
journée avec notamment parmi les 
convives, l’ancien directeur dépar-
temental, Jean-Claude BOURGEOIS 
accompagné de Madame. Le pré-
sident a également remercié l’ami-
cale de La Tour-du-Pin de nous avoir 
accueillis. L’animateur de la com-
mission des anciens, Michel DUC 
prononça des propos flatteurs aux 
organisateurs et insista sur son plai-
sir de trouver une assemblée tou-
jours ravie de participer à la journée 
des anciens chefs.

Le repas fut ponctué d’une anima-
tion bien sympathique de la part de 
notre ami Henri GUILLOT avec ses 
trompettes, sans oublier la tarte des 
chasseurs alpins pour nous inter-
préter de nombreux morceaux de 
musiques accompagnés de chan-
teurs et chanteuses pour parfaire 
l’après-midi.

Une journée très bien organisée par 
nos collègues de La Tour-du-Pin à 
qui nous devons un grand coup de 
chapeau et de chaleureux remercie-
ments pour cette organisation. 

Marcel PERRIN
Président délégué des anciens 

sapeurs-pompiers de l’Isère

Journée des Anciens
Chefs de corps et chefs de caserne
Mercredi 18 Octobre 2017 à La Tour-du-Pin
Les journées « détente » se sont enchaînées cet automne ; après la journée 
Rhône-Alpes et la journée départementale qui ont eu lieu à Montalieu-Vercieu : 
ce sont nos amis de La Tour-du-Pin qui ont reçu les anciens chefs de corps et 
chefs de caserne.
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DE LA PRéHISTOIRE 
AU DéPARTEMENT DE L’ISèRE (Fin)
De 1925 à la fin de la 2e guerre mondiale (1946)

A l’issue de la « Grande Guerre », 
après les différents traités cen-
sés assurer la paix, les économies 
européennes sont exsangues. Seul 
les États-Unis, n’ayant pas connu 
la guerre sur son sol, et avec l’éclo-
sion de son formidable potentiel 
industriel, sort grandi du conflit. 
L’engagement tardif, mais détermi-
nant des «boys» en 1917, a permis 
de compenser la sortie du conflit de 
la Russie et d’opposer des armées 
en France, faces à des troupes alle-
mandes et à des empires centraux, 
rapatriés des fronts de l’Est.

Le principal souci des belligérants 
européens (vainqueurs et vaincus) 
est de remettre en état une écono-
mie moribonde, quasiment tour-
née vers l’effort de guerre. L’Isère 
n’échappe pas à ce défi, même si par 
rapport au Nord et l’Est de la France, 
notre département n’a pas subi de 
dégât de guerre, hormis la popula-
tion avec le décès de plus de 18 700 
combattants, auquel il faut rajou-
ter les victimes de la «grippe espa-
gnole». Mais beaucoup de struc-
tures, qui se sont adaptées à l’effort 
de guerre, ne reviendront pas à leurs 
vocations premières. Le manque de 
fonds, doublé de troubles écono-
miques amèneront la fermeture de 
beaucoup d’établissements ou de 
leurs modifications structurelles. Si 
la guerre était mondiale, dans les 
années 20, on découvre que l’écono-
mie l’est devenue également. Début 
des années 20, a été créée la SDN 
(Société Des Nations) dans laquelle 
on peut reconnaitre l’ancêtre de 
l’ONU (même si les États-Unis n’en 
font pas partie). Cela va faire croire 
à une sécurité collective qui ironie, 
fut incitée par le président WILSON 
(USA). Mais la SDN verra sa limite 
une décennie après, quand seront 
au grand jour, les prétentions de 
l’Axe*.

Le crack boursier d’octobre 1929 
aux U.S.A. entraîne toute la planète 

dans un recul financier et augmente 
la récession des capitaux et la fer-
meture d’usines et sociétés. Un taux 
de chômage record ainsi que nom-
breuses dévaluations entraînent 
le monde ouvrier et agricole à un 
reflux qui verra-là, le ferment des 
évènements de la décennie sui-
vante… La France et l’Isère ne sont 
pas épargnées. Là aussi des struc-
tures seront abandonnées. On va 
assister au début d’un exode rural 
et de la modification des déplace-
ments. Le chemin de fer, dont les 
dernières lignes venaient d’être ter-
minées se voit préférer la voiture 
automobile, le car ou le camion… 
Certaines lignes, fières d’avoir 
contribué à l’effort de guerre vont, 
en une décennie, se voir signifier 
leur «arrêt de mort». Bon nombre ne 
serviront plus qu’au transport. Il fau-
dra l’événement de la fin des années 
30, pour voir un sursis accordé à 
certaines, qui sauveront les grandes 
villes des restrictions à venir…

Les années 20 en Europe, mais aussi 
en France, voit la montée du natio-
nalisme. L’éclosion du fascisme en 
Italie pousse certains à immigrer 
vers l’Isère. Beaucoup d’isérois de 
descendance italienne doivent la 
traversée des Alpes de leurs parents 
(ou grands-parents) à cette poli-
tique, qu’ils n’approuvaient pas. 
Malgré la récession de la fin de 
cette décennie, ils trouvèrent du 
travail, surtout dans les entreprises 
qui surent garder le dynamisme de 
l’économie de guerre… Sans être 
exhaustif : les aciéries de la vallée de 
la Romanche, les houillères du Dau-
phiné, les grandes constructions qui 
débutèrent et dans toute l’Isère, la 
chimie résultante des armes qu’il 
avait fallu déployer lors de la grande 
guerre. Jarrie, le Pont-de-Claix, 
Roussillon, etc. Sans oublier les nom-
breuses papèteries ou cartonneries 
dans tout le département, ainsi que 
les tissages, fleurons plus particulier 

du Nord Isère, dus à l’attraction des 
soieries lyonnaises…

Ce qui amoindrira les effets de la 
crise, c’est que beaucoup d’entre-
prises de notre pays sont des PME 
moins dépendantes des gros action-
naires, limitant les faillites, moins 
soumises aux effets boursiers que 
les grosses sociétés. Malgré tout, les 
banques elles aussi dans les effets 
néfastes de tous ces évènements 
restent «frileuses» et handicapent 
l’investissement. Vers 1931 c’est la 
perte de la majorité rurale, au détri-
ment de l’urbain. La baisse des cours 
agricoles suivant les dévaluations 
ne permet plus d’être compétitive 
vis-à-vis de l’international. La mon-
tée du chômage, liée aux instabilités 
politiques avec des idées diamétra-
lement opposées, ronge les diffé-
rents gouvernements, doublés du 
régime parlementaire propre à la 
IIIe République. Pourtant, c’est des 
effets liés aux décisions des gouver-
nements éphémères que l’Isère va 
voir, du moins dans sa partie Sud, 
l’éclosion d’activités en corrélation 
avec les tous nouveaux congés 
payés.

Nos isérois vont faire preuve d’initia-
tive et être les leaders mondiaux des 
activités de montagne. L’ouverture 
des stations qui n’en finiront pas de 
grandir, par exemple, l’Alpe d’Huez 
en 1936. Avec son nouveau téléski 
conçu par Jean POMAGALSKI, ce 
dernier pose les fondations de la 
future société POMA qui est de nos 
jours encore une des plus connues 
mondialement dans le transport 
par câble. C’est aussi l’éclosion des 
entreprises liées aux sports d’hiver 
qui vont se développer dans les 
décennies futures. On peut citer 
Montaz Mautinau dans les trans-
ports par câble, Rossignol dans le 
ski (en 1937 Émile ALLAIS devient 
champion du monde avec les skis 
«olympique 41»).

23Divers
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Berceau de la houille blanche, l’Isère 
va dès la fin de la grande guerre, 
voir construire les barrages hydro-
électriques de grandes capacités. 
Pour participer à l’effort de guerre, 
les centrales existantes avec de 
faibles retenues d’eau, plus appa-
rentées aux barrages au fil de l’eau, 
étaient arrivées au maximum de 
leurs capacités. Elles vont faire place 
aux grands barrages. Le premier qui 
sera construit sera le barrage poids 
du Chambon sur la Romanche. A 
la même époque, un barrage sur 
l’Isère à la limite avec la Drôme est 
construit à Pizançon, à partir de 
1928.

Les années 3 vont continuer à vivre 
sur ce rythme jusqu’à ce que les 
premiers nuages internationaux 
s’amoncèlent. Tiraillé entre natio-
nalisme et sympathisant de l’URSS, 
nos concitoyens vont alternative-
ment se prononcer pour le main-
tien des institutions ou le progres-
sisme, en fonction des aspirations 
du moment (et de l’International). 
La guerre d’Espagne débute en 
juillet 1936, exacerbant les mon-
tées progressistes en Europe. En 
France, et en Isère quasiment en 
même temps, l’accession du Front 
Populaire à la tête de la France, va 
entraîner une modification sociale 
profonde (après des mouvements 
sociaux importants, en mai-juin, 
avec plus de 2 millions de grévistes) : 
les nationalisations des chemins de 
fer, de l’industrie aéronautique et 
de l’armement. Ce sont les premiers 
congés payés (deux semaines par 
an), les 40 heures de travail hebdo-
madaire dans les usines (accords de 
Matignon le 7 juin 1936).

La fin de la décennie va voir en 
peu de temps la fin de la guerre 
d’Espagne (1er avril 1939) avec la 
victoire de l’Espagne Franquiste 
et le début de la guerre avec 
l’Allemagne, en réalité avec l’Axe 
(3 septembre 1939), après une 
« reculade » de la France et de l’An-
gleterre (conférence de Munich en 
septembre 1938). Avec le conflit 
sino-japonais qui a débuté en juin 
1937, c’est en finalité l’embrase-
ment de toute la planète qui se 
déclare ce jour-là.

La guerre 39-45
Dès le 3 septembre 1939, la mobi-
lisation générale est proclamée, et 
nos régiments alpins seront dans 
les premiers, envoyés sur le front 
(et en Norvège, avec l’expédition de 
Narvik**). Après la «drôle de 
guerre,» c’est le déferlement des 
armées allemandes dans la guerre 
éclaire (Blitzkrieg) qui commence 
le 10 mai 1940. Après avoir envahi 
la Belgique (non-belligérante) et 
le Luxembourg (neutre), les alle-
mands dans un vaste mouvement 
en tenaille, encerclent les armées 
anglaises et françaises après la 
percée de SEDAN (les anglais rem-
barqueront dans «la poche de 
Dunkerque», environ 330 000 sol-
dats, majorité de leur Corps Expé-
ditionnaire, et 125 000 français). 
Après avoir effectué d’autres per-
cées, malgré une défense achar-
née de nos soldats, ces derniers 
sont pris dans la tourmente par des 
attaques simultanées de chars et 
de l’aviation couplées aux armées 
de la Wehrmacht mieux mécani-
sées, donc plus mobile. La France 
paye au prix fort les errements 

politiques et militaires de la décen-
nie précédente, non pas par défai-
tisme, mais par une stratégie d’un 
autre temps (malgré des alertes 
d’un certain colonel de GAULLE, 
tant par ses écrits, (par exemple, 
vers l’armée de métier), que par 
ses prises de position à l’école de 
guerre, voire même de parlemen-
taires…).

Quant au département de l’Isère, 
il doit dans un premier temps faire 
face avec les départements alpins, 
aux armées italiennes, le Duce 
ayant déclaré la guerre aux alliés. 
C’est dans les Alpes que nos chas-
seurs alpins remportent les pre-
mières victoires. Puis lors de l’avan-
cée des allemands, c’est à Voreppe 
qu’un barrage est établi et résistera 
jusqu’à l’armistice empêchant les 
armées allemandes de pénétrer 
dans Grenoble.

La bataille de Voreppe

Du 20 au 24 juin 1940, le général 
CARTIER avec une vingtaine de 
bataillons, et des troupes éparses 
(même la marine) et 130 canons 
commandés par le général MAR-
CHAND. Le 16e Corps blindé alle-
mand et ses 150 blindés de la 3e 
Panzerdivision se heurtent aux 
canons longue portée des français. 
Les allemands seront «cloués» sur 
le seuil de Voreppe et, Grenoble ne 
sera pas envahi.

Le 22 juin, le Maréchal PETAIN au 
nom du nouveau gouvernement 
signe l’armistice et c’est une France 
coupée en deux par la «ligne de 
démarcation»*** qui va devoir 
affronter son avenir.

L’Isère se retrouve en zone dite 
«libre» mais va subir, même 
amoindrie, les mêmes avatars liés 
aux «pleins pouvoirs» de PETAIN 
(22 juillet). La République est abo-
lie, l’État Français est créé et exerce 
de plein droit en zone libre (la 
zone occupée est aux mains des 
allemands, qui se dépêche d’an-
nexer l’Alsace et une partie de la 
Lorraine…).

L’Etat Français se veut revanchard 
et, fort de sa personnalité (et de son 
culte), le Maréchal PETAIN va diriger 

barrage du Chambon
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le régime de Vichy, avec une remise 
en cause de tout ce qui est sorti de 
l’esprit de la Révolution, s’appuyant 
souvent sur le clergé. Ce sera les lois 
antisémites, la «chasse» aux com-
munistes, enfin à tous ceux qui lui 
font ombrage… Mais l’Isère a un 
préfet ambigu, nommé par Vichy 
qui appliquera à la lettre les ordres, 
mais s’opposera le plus possible à la 
chasse aux juifs quand le «vent com-
mencera à tourner». Il sera révoqué 
par le même régime en août 43 et 
sera déporté par les allemands.

Dans l’Isère, on estime à plus de 
30 000 juifs, qui ont résidé ou 
simplement séjourné peu de temps, 
et trouvé refuge entre 1940 et 1944. 
Cela représente près de 10% de la 
population juive vivant alors en 
France. A la Libération, plus d’un 
millier de juifs ont été déportés 
de l’Isère et plus d’une centaine 
abattus. 14 000 vivaient dans le 
département.

Si l’État de Vichy s’appuya souvent 
sur le clergé, bon nombre de prêtres 
n’obéiront pas, et leurs tendront 
la main et parfois, beaucoup 
plus pour les aider. Si on peut 
difficilement tous les citer, il y en 
a un que le charisme conduira 
d’abord dans les maquis, c’est Henri 
GROUES, qui dans la clandestinité 
deviendra l’abbé Pierre (fondateur 
d’Emmaüs).

Parmi les réfugiés, il y a la jeune 
Monique SERF, réfugiée de 1943 
à 1945 avec sa famille à Saint-
Marcellin et qui deviendra par la 
suite, la chanteuse Barbara, ou 
encore l’écrivain Georges PEREC, 
arrivé à Villard-de-Lans en 1941 
à l’âge de cinq ans et qui restera 
jusqu’en 1945.

Il y aura plusieurs rafles dans les 
années du régime de Vichy, le 
26 août 1942, 98 juifs sont arrêtés 
à Grenoble, à Pont-en-Royans, 
Valbonnais, Voiron ou encore 
Pont-de-Chéruy, Décines-Charpieu 
et Vienne. Ils seront envoyés à Aus-
chwitz via le camp de Drancy, seuls 
6 reviendront… Une quinzaine 
d’autres seront raflés entre sep-
tembre et octobre et seront dirigés 
vers les camps du sud-ouest Rive-
saltes et Gurs.

11 novembre 42, occupation de 
la zone libre par les allemands, en 
réponse au débarquement anglo-
américain en Afrique du Nord. 
L’Isère se trouvera occupée par les 
italiens sauf le nord de Vienne, qui 
sera contrôlé par les allemands.

Le STO (Service du Travail Obliga-
toire) est instauré par une loi de 
Vichy sous pression des allemands 
en date 16 février 1943. On peut 
dire que c’est l’acte fondateur des 
maquis, car si certains résistants 
n’avaient pas attendu le STO pour 
prendre «le maquis», les jeunes 
gens des classes 40, 41 et 42**** 
ne voulant pas travailler pour les 
allemands, se regroupent dans 
les parties désertes de la France, 
et le mieux, en forêt ou en mon-
tagne, paysages qui forment une 
bonne partie de 
notre département. 
Ceux-ci perdure-
ront jusqu’à la libé-
ration, avec sou-
vent des déboires 
énormes… Beau-
coup de réfractaires 
laisseront leurs vies 
et de nos jours, il 
est fréquent de voir 
des stèles ou des 
plaques rappeler 
des noms et des 
événements liés à 
cette période.

L’Isère abritera 
plusieurs maquis 
parmi lesquels : les 
maquis du Vercors, 
des Chambarands, 
de la Chartreuse, 
de l’Oisans, de Bel-
ledonne et même 
dans le nord-Isère, 

les maquis d’Ambléon1 et de la 
Chartreuse de Porte2 (rattachés 
au secteur de Bourgoin, mais sta-
tionnés dans les monts du Bugey). 
Tous participeront à la libération 
nationale, certains seront décimés 
(le Vercors, notamment) mais il y 
aura toujours quelques rescapés 
pour «porter le flambeau» dans 
les différentes libérations… Ces 
maquis usèrent l’ennemi par des 
coups de main, contre les struc-
tures qui permettaient à l’occupant 
de piller notre département (lignes 
électriques, transformateurs, voies 

La rafle de février 1943

Le régime de Vichy demande au préfet de l’Isère un contingent de 25 juifs. 
L’état-major italien, qui n’applique pas les directives antisémites, oblige les 
autorités à libérer les personnes arrêtées à Grenoble. La rafle de février 1943 
sera la dernière rafle organisée par le gouvernement de Vichy en Isère. Le bilan 
des rafles opérées par l’administration française en Isère entre août 1942 et 
février 1943 s’élève à la déportation de plus de 123 personnes.

L’arrivée en septembre 1943 des allemands va ouvrir une autre période de 
persécutions, d’autant que pour sa part l’administration française continuera 
à appliquer la législation antisémite jusqu’à la Libération.

Avec ses nombreux maquis dans 
les montagnes, Grenoble sera 
«baptisée» capitale des maquis, et 
la ville de Lyon sera elle, la capitale 
de la résistance. 

«vraie» fausse carte d’identité d’un résistant : 
GROSSELIN Marius, dit Paul, oncle de l’auteur
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ferrées, etc.). L’ennemi sans discer-
nement s’en pris aux maquisards, 
mais plus souvent à la population 
locale qui paya un lourd tribut à ces 
actions «terroristes» (dixit Vichy et 
les allemands).

La Libération de l’Isère
Les villes et agglomérations seront 
libérées entre le 21-22 août et le 3 
septembre. Beaucoup ont profité 
du repli des occupants pour échap-
per à la «prise en tenaille» par les 
armées franco-américaines débar-
quées le 15 août sur les plages de 
Provence (opération «Dragoon») 
qui avaient pour mission de faire 
jonction avec celles débarquées 
deux mois plus tôt en Norman-
die. Trois axes avaient été décidés, 
deux par la vallée du Rhône, (rives 
droite et gauche), et l’autre par la 
route des Alpes. C’est grâce à cette 
dernière que la majeure partie de 

notre département a été libérée 
moins de 10 jours après le débar-
quement. Cet axe a été confié au 6e 
Corps d’Armée américain (6e CAUS) 
du général TRUSCOTT, puis au 
143e Régiment d’Infanterie US du 
colonel ADAMS (il sera relevé par le 

179e RIUS, celui qui fera son entrée 
dans la capitale des Alpes). Les 
américains ont affirmé que si leurs 
avant-gardes avaient pu arriver le 
21 et 22 vers Grenoble, c’était grâce 
aux actions des différents maquis 
qui ont attaqué et fixé les allemands 

Le maquis du Vercors 

Lors de «l’occupation» de la zone libre et la dissolution des 
armées d’armistice, certains cadres se sont «volatilisés» 
dans des endroits reculés, principalement en montagne. 
La configuration du Vercors semblait être un territoire 
relativement facile à défendre et dès la fin 42, début 43, 
les résistants regardèrent la possibilité de fixer l’ennemi 
dans les pas (passages) qui offraient la possibilité à peu 
de soldats, de tenir contre un ennemi important…

Les 2 départements de la Savoie et l’Isère étaient sous 
la coupe de la 157e division infanterie alpine de la 
Wehrmacht (Général PFLAUM) forte d’environ 18 000 à 
19 000 hommes. Dès fin 1942, le Vercors verra les montées 
significatives des réfractaires (souvent «laissés pour 
compte» par la dissolution des chantiers de jeunesse), 
dont beaucoup refuseront le STO en Allemagne. C’est 
surtout en 1943 que le plateau du Vercors prendra de 
l’importance, les cadres de l’armée dissoute voyant là 
une sorte «de porte-avion» en montagne, où il serait 
facile de faire atterrir des troupes sur un aérodrome (à 
créer). Le commandant POURCHIER et le capitaine LE RAY, 
retravaillent un projet, le Plan Montagnard, qui avait été 
ébauché par Pierre DALLOZ. Mais comme dans tout projet 
d’envergure, les crispations et jalousies entre maquis 
d’obédiences différentes prendront le dessus. Doublée de 
la problématique des militaires qui voudront tout régir… 
L’Armée Secrète (AS) reconstituera quelques éléments : le 
11e régiment de cuirassier, par exemple, ou le 6e Bataillon 
de Chasseurs Alpins et malgré plusieurs arrestations, le 
Vercors prend forme. Dès le début 1944, les premières 
attaques (et exactions) par les allemands… Après un petit 
répit, ce sont les Miliciens et les GMR (Groupe Mobile de 
Réserve) français qui au mois d’avril viendront se heurter 

aux différents maquis. Mais c’est surtout la population 
qui subira les foudres de ces «grands courageux» qui 
n’hésitèrent pas à piller, voler, violer, torturer et déporter.

Les maquisards se fondant dans les bois, car il était 
prématuré d’affronter des forces organisées militairement, 
furent-elles françaises. Dès le 1er juin, la mobilisation, dans 
le cadre de l’opération Overlord, de tous les maquis de 
France pour ne pas révéler le lieu exact, du débarquement 
de Normandie et les suites. Le Vercors est verrouillé. Sur 
le plateau, il y a 4 000 hommes, de formation militaire et 
d’armement, disparate. Dès les premières escarmouches 
les 13 et 15 juin, les maquisards sont obligés d’abandonner 
Saint-Nizier et de se replier en direction des Gorges de la 
Bourne. Le 21 juin, autre petite attaque aux Écouges. Le 
25 juin, un parachutage massif en plein jour est effectué 
par les alliés. Mis en confiance par la «passivité» de 
l’occupant, la République libre du Vercors fut proclamée le 
3 juillet. Un drapeau fut dressé notamment au-dessus de 
Saint-Nizier-du-Moucherotte et visible de Grenoble. Cette 
situation ne pouvant, aux yeux de l’occupant, perdurer, 
la Luftwaffe bombarde les 13 et 14 juillet, Vassieux et La 
Chapelle-en-Vercors. Le 14 juillet parachutage, en plein 
jour, d’un millier de conteneurs largués par 72 «forteresses 
volantes» américaines. L’attaque finale est lancée le 
21 juillet, par 10 000 allemands de la 157e division alpine. 
Appuyés par les bombardements de la Luftwaffe et par 
le débarquement sur le terrain de Vassieux de chasseurs-
parachutistes aéroportées par planeurs, les maquis, sur 
ordre, se dispersèrent n’ayant ni canons ni armes lourdes 
pour s’opposer efficacement. Les allemands brûlèrent le 
village de Vassieux-en-Vercors, et plusieurs fermes isolées, 
fusillant hommes, femmes et enfants… 639 maquisards 
perdirent la vie et hélas, 201 civils.

 Les obsèques des morts 
du 23 août 1944 

à Bourgoin et Jallieu
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1 Maquis d’Ambléon commandé, par le lieutenant «Jo» PEYSSON (AS Morestel).

2 Maquis de la Chartreuse de Porte, commandé par le capitaine Rémy (AS Bourgoin).

* l’Axe : la future entente Allemagne, Italie, Japon.

** �Corps Expéditionnaire Français de Narvik (18 avril au 6 juin 1940). A pour but de couper une des routes d’approvisionnement du fer 
pour l’Allemagne. Il est notamment composé de chasseurs alpins du 6e BCA, qui de retour, une partie (60) rejoindra le général de 
GAULLE en Angleterre, le restant rentrant en métropole dans l’armée d’armistice. Dissout en 1942 lors de l’invasion de la zone libre. 
Avant de renaître officieusement lors des événements du Vercors.

*** �La ligne de démarcation part du Jura (moins les bords de la frontière avec la Suisse) en passant au nord et à l’ouest du département 
de l’Indre pour arriver au milieu des Pyrénées-Atlantiques (la partie côtière restant en zone occupée) dans un axe nord-est sud-
ouest.

**** Quand on parle de classe, c’est 20 ans ajoutés à l’année de naissance. Là, ce sont des jeunes nés en 1920, 1921 et 1922.

***** Outre Grenoble et Vassieux-en-Vercors, il y a Paris, Nantes et l’Ile de Sein.

dans leurs camps retranchés. Les 
américains ont été surpris de ne 
pas faire «le coup de feu» sur des 
dizaines de kilomètres tout au long 
de leur épopée… (Il y eut quand 
même de violents accrochages 
dans le Champsaur).

Seules deux villes iséroises peuvent 
revendiquer de s’être libérées uni-
quement grâce aux maquis. Ce 
sont Jallieu et Bourgoin où étaient 
retranchés environ 250 allemands 
(Feldgendarmerie et Kriegmarine).

Le 23 août, 600 maquisards des 
Forces Françaises de l’Intérieur 
(FFI) se regroupèrent au hameau 
de Flosailles à Saint-Savin… Forts 
des nouvelles parvenues la veille 
de la «libération» de Grenoble, ils se 
lancèrent à l’assaut des 4 emplace-
ments de combat vers la clinique et 
l’église de Jallieu sera le premier à 
tomber. Par la suite la Feldgendar-
merie de Bourgoin à l’hôtel César, 
le collège et en soirée, les silos de 
la gare, lieu de stockage de l’appro-
visionnement de la Kriegmarine 
pour le sud de la France. Les com-
bats durèrent toute la journée et on 
déplora 18 maquisards tombés au 
Champs d’Honneur.

La Verpillière sera libérée le 26 et 
Vienne le 1er septembre et les com-
munes mitoyennes de la couronne 
lyonnaise le seront entre le 2 et 3 
septembre, date de la libération 
de Lyon (ces communes iséroises 
changeront de département en 
1967). De violents combats eurent 
lieu, tant les allemands ne vou-
laient pas se «voir fermer la porte 
de Lyon» pour qu’ils puissent laisser 
passer des troupes (la 11e Panzer 
division et la XXe armée) qui remon-
taient la vallée de Rhône sous le feu 
de l’aviation alliée.

Dès la libération, les hommes et les 
femmes mis en place par le gouver-
nement provisoire de la France Libre 
à Alger prirent en mains les rouages 
de l’administration. Ceci évita le 
«vide» que les alliés craignaient et 
très rapidement, sous l’autorité du 
général de GAULLE. Toujours grâce 
à sa pugnacité, la France est remise 
à sa place, celle des vainqueurs.

Mais ce fut dur, tant la France mais 
aussi notre département qui avait 
été spolié et pillé par l’Allemagne 
nazie et ses sbires de Vichy. 

Les biens des personnes ayant 
collaboré sont mis sous séquestre. 

Par exemple, l’arrêt de publication 
des 3 journaux grenoblois, (le petit 
dauphinois, la dépêche dauphi-
noise et Sud-est). Aux biscuiteries 
Brun et à la Distillerie de la Croix-
Rouge à Grenoble, c’est l’installa-
tion d’un comité ouvrier de gestion 
par arrêté préfectoral. La proprié-
taire de ces entreprises, proche du 
Maréchal et collaboratrice notoire 
du régime de Vichy, avait fui en 
Suisse. 

Dès la fin de la guerre, les décisions 
prises à Alger furent appliquées 
et parmi tant d’autres, le vote des 
femmes. L’immédiat et le futur 
étaient à reconstruire, ce que firent 
nos grands-parents et nos parents.

FIN

Michel Grosselin

monument aux Morts des 
Maquis de l’Oisans

nécropole Nationale 
de Saint-Nizier - 
du-Moucherotte

Le saviez-vous ?

L’ordre de la Libération a été 
créé par le général de GAULLE 
le 16 novembre 1940. Seuls cinq 
communes (ou communautés) 
ont été récompensées, dont deux 
en Isère : Grenoble et Vassieux-en-
Vercors*****.
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La commission fédérale du Téléthon 
avait demandé aux délégués 
départementaux d’essayer de finir 
le stock d’objets Téléthon sapeur-
pompier en partant du postulat que 
si tous les jeunes sapeurs-pompiers 
de France vendaient deux objets, 
le stock était liquidé…La mission 
s’annonçait complexe car même si 
traditionnellement les JSP de l’Isère 
vendaient un fort pourcentage 
d’objets, il me semblait difficile 
de remotiver tout le monde pour 
placer les mêmes produits que 
2016…

Mais c’était sans compter sur les 
idées innovantes de personnes 
motivées qui trouvèrent d’autres 
solutions.

C’est des Vals-du-Dauphiné que 
partit la première embellie, avec un 
tiré de dévidoir nommé «1110» qui 
traduisait : 

• �1000, pour mille euros : objectif de 
bénéfices,

• �100 comme 100 km de parcours,

• �10 comme 10 casernes avec leurs 
amicales qui jouèrent le jeu. 

Choisissant le 4 novembre comme 
date, ils ouvrirent la voie que 
beaucoup hésitent à transgresser : 
si le Téléthon «médiatique» est 
début décembre (8 et 9 pour 2017), 
les manifestations Téléthon de 
l’AFM peuvent s’effectuer au cours 
du dernier trimestre de l’année. 
Pour nous sapeurs-pompiers, cela 
permet d’échapper au «pic» de 
nos traditionnelles cérémonies 
de Sainte-Barbe. Avec un défi 
plus que relevé, ils ont accompli 
à eux seuls, environ le tiers des 
dons récoltés (+ de 5 000 € ; 
leur objectif initial était pulvérisé).

Malgré un peu moins de 
manifestations sur le reste du 
département, les sapeurs-pompiers 
isérois se sont dépassés et c’est 

plus de 14 000 € que nous avons 
transmis au Téléthon.

De Saint-Quentin-sur-Isère au 
secteur viennois, de Voiron à 
Corps, de la vallée du Grésivaudan 
à Moirans et de la vallée de la 
Bièvre à la limite septentrionale 
des «Terres Froides», beaucoup ont 
fait des prouesses, en vendant ici 
des objets AFM, là des brioches, 
ailleurs un autre tiré de dévidoir ou 
encore porter des petits déjeuners 
commandés d’avance, etc.

Mais, je ne peux passer sous silence 
le défi d’un autre département, dont 

notre département était le point 
de départ : le 1111 ; challenge que 
relevaient des sapeurs-pompiers 
de la Seine-et-Marne. Ce défi visait 
à relier à vélo les villes des quatre 
ambassadeurs du Téléthon, dont 
un, le petit Apollo, habite Baldins à 
côté de la Côte-Saint-André. 

Baldins-Ornacieux, citons les deux 
communes tant elles sont proches 
(et devraient fusionner dans peu 
de temps) ont été ce jeudi matin 
du 7 décembre particulièrement 
animées. La presse télévisuelle et 
écrite, les élèves des écoles et du 
collège sont venus encourager les 

Téléthon 2017
L’édition 2017 du Téléthon, qui ne semblait pas se présenter sous les 
meilleurs auspices a été, à la clôture des chiffres, une agréable surprise ; une 
augmentation de plus de 40% de dons par rapport à 2016.
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cyclistes et relayer l’évènement ainsi 
que la future montée à la capitale 
du jeune Apollo pour rejoindre le 
plateau TV du Téléthon.

La commission départementale 
a été alertée peu de temps 
auparavant et c’est avec une forte 
mobilisation des côtois (amicale et 
caserne) et du centre de formation 
départemental que les coureurs et 
les accompagnateurs ont pu être 
hébergés et pris en charge. 

Merci encore à tous et surtout tous 
ceux qui m’ont bien épaulé ; ils se 
reconnaîtront.

À tous, la commission Téléthon vous 
remercie pour cette grande cause.

Pour 2018, le Téléthon se déroulera 
les 7 et 8 décembre. Si cette période 
coïncide avec votre cérémonie 
de Sainte-Barbe, n’hésitez pas, 

vous pouvez effectuer votre 
manifestation Téléthon à partir de 
début octobre…

La commission Téléthon de 
l’UDSP 38 mettra à disposition 
des présidents d’amicales, des 
responsables de sections de 
JSP et des chefs de caserne une 
plaquette pour la conduite à 
tenir pour l’organisation d’une 
manifestation dans ce cadre-là. Le 
Téléthon ne nous appartient pas ! 
Nous ne sommes que des acteurs ; 
il y a juste quelques principes qui 
seront rappelés pour une bonne 
organisation. Ladite plaquette est 
en cours de création et devrait être 
livrée avant le mois de juin.

Cette année, si tout va bien, 
nous devrions voir de nouveaux 
objets sapeurs-pompiers pour le 
Téléthon. Ceci devrait redonner un 

peu de vigueur à une activité peu 
«dévoreuse», la vente de nouveaux 
concepts par les amicalistes et/ou 
les JSP. 

A ce jour, je n’ai pas encore le 
retour du sondage effectué en 
mai 2016 auprès des délégués 
départementaux visant à disposer 
de trois objets supports diffusés 
par les sapeurs-pompiers lors du 
Téléthon. Dès que j’en serai informé, 
je vous le ferai savoir par le biais 
des présidents d’amicale et des 
responsables de JSP.

Au nom de toute la commission 
Téléthon, un grand merci et 
relevons le défi de 2018.

Michel GROSSELIN
Délégué départemental Téléthon 

pour l’UDSP 38
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Téléthon 1110 des Vals du Dauphiné 
ou l’histoire d’un défi

Au fil des discussions une idée a 
germé porteuse des valeurs com-
munes entre les sapeurs-pompiers 
et celles du Téléthon (la solidarité, 
l’entraide, l’humanisme, le dépas-
sement de soi) : faisons le tour des 
Vals du Dauphiné avec un dévidoir. 
Sous l’impulsion du chef de centre, 
le lieutenant Dominique BARRAT, 
l’ensemble des casernes a adhéré 
au projet avec enthousiasme. Une 
première réunion est organisée. Et 
l’aventure commence !

Relier les casernes du centre des 
Vals du Dauphiné avec un dévidoir, 
c’est bien mais pour le Téléthon il 
faut que le défi soit à la hauteur de 
cette noble cause ! Ce sera le défi 
« 1110 » pour 1 000 euros à récol-
ter, 100 km à parcourir en 10 h 00 
maximum.

Rejoint par la caserne de Charavines 
séduite par l’idée tout le monde 
s’est mis au travail pour que ce pro-
jet se concrétise dans les meilleures 
conditions : le parcours, les dévi-
doirs, les stands dans chaque com-
mune, les autorisations mais aussi 
la sécurité des participants… Tout 
devait être pensé et organisé.

Puis, le grand jour est arrivé, le 
samedi 4 novembre 2017. Il est 
environ 6 h 30 pour le briefing de la 
journée et à 7 h 00, le top départ est 
donné de la caserne de La Tour-du-
Pin par Magali GUILLOT, conseillère 
départementale et présidente de la 
communauté de commune des Vals 
du Dauphiné. Le dévidoir prend la 
direction de Châbons encadré par 
les quads d’Éric et Yoann ainsi que 
des VTP et VL. Puis tout au long de 
la journée, les relais sont pris par les 
coureurs des casernes de Châbons, 
Charavines, Montferrat-Paladru, 
Saint-Geoire-en-Valdaine, Pont-
de-Beauvoisin, Chimilin, La Bâtie-
Montgascon, Saint-André-le-Gaz. 
Sur chaque lieu de passage de relais, 
différentes activités sont organisées 
par les casernes (manœuvre, initia-
tion au secourisme, vente d’objets, 
de nourritures…) afin de récolter un 
maximum de dons pour atteindre 
les 1 000 euros espérés. Pour le der-
nier relais, nous sommes rejoints 
par Fabien RAJON, maire de La 
Tour-du-Pin et son épouse qui ont 
voulu soutenir cette action par leur 
présence.

Tout a commencé au mois de janvier 2017 sous la forme d’une boutade de 
remise. Mais c’était aussi un défi « et si nous aussi on faisait quelque chose de 
grand et fort pour le Téléthon », cela changerait de nos traditionnels stands 
de vente de diots et frites.
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Une dernière halte sur le parking 
des établissements STUMEC, à 
l’entrée de La Tour-du-Pin est orga-
nisée pour que tous les coureurs 
de la journée ainsi que les JSP de 
la section des Vals du Dauphiné se 
retrouvent. L’objectif est de s’unir au 
cortège pour une arrivée tous grou-
pés. L’émotion envahie tous les cou-
reurs lorsque, sur la place des halles 
à La Tour-du-Pin, de nombreuses 
personnes nous attendaient. Cette 
journée prouve encore une fois, si 
besoin était, que tous ensemble on 
peut réaliser de belles choses, déve-
lopper les liens d’amitié et renforcer 
la cohésion d’équipe.

La journée se termine avec une 
délicieuse choucroute concoctée 
par Mickaël, le « cuistot maison ». 
Le bilan est bien supérieur à nos 
attentes : la somme récoltée a été 
multipliée par cinq. Un chèque de 
5 485 euros a été remis à l’AFM. 

Côté sportif, les 100 km ont bien été 
effectués en moins de 10 h 00.

« Seul on va plus vite, ensemble on 
va plus loin ».

Anthony VARVIER
La Tour-du-Pin
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Pour l’édition 2017, c’est la 
caserne de Frontonas qui a 
été retenue pour organiser le 
traditionnel cross de la Sainte-
Barbe. 

Le site de Moirans étant désigné pour l’organisation du cross national 2018, il 
était donc souhaitable d’organiser les qualifications départementales sur ces 
mêmes infrastructures afin de tester les parcours et modifier les éventuelles 
imperfections rencontrées.

Cross de la Sainte-Barbe
samedi 25 novembre 2017 à Frontonas

Cross départementaL
samedi 27 janvier 2018 à Moirans

Une organisation sans faille par nos collègues 
de Frontonas associés à l’UDSP 38 et au 
groupement formation/sport a permis une 
belle réussite à cette journée. Bravo aux 
670 concurrents qui ont pris le départ des 
différentes épreuves.

Cette manifestation, organisée grâce à la par-
ticipation de tous les bénévoles, s’est terminée 
par la traditionnelle remise de résultats au gym-
nase.

Serge GLENAT
Animateur de la commission 

des sports de l’UDSP 38

Plus de 610 participants issus de 25 sections JSP et de 
46 casernes ont participé à cette épreuve sportive où 
tout était réuni pour que le cross départemental 2018, 
qualificatif pour le championnat de France, se déroule 
de la meilleure des façons. 

Les courses se sont parfaitement enchaînées. Les 
concurrents étaient encouragés tout au long du par-
cours et ceux-ci ont apprécié le ravitaillement qui leur 

était offert à l’arrivée. Un grand merci à nos collègues 
de Moirans pour leur dévouement et pour l’état d’esprit 
qui a régné tout au long de cette journée amicale et 
sportive. 

Une répétition rondement menée avant le champion-
nat de France du 17 mars 2018. 

Serge GLENAT
Animateur de la commission des sports de l’UDSP 38
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Le cross départemental a eu lieu à Moirans le samedi 27 janvier. Il s’agissait 
de tester le parcours en vue du cross national mais une dimension humaine 
animait également le projet, en clin d’œil à tous les agents du SDIS de l’Isère 
mobilisés en 2013 ! 5 ans déjà !

Cross départemental, cross solidaire
À Moirans,

Un espace « Don de Vie » était ouvert aux concurrents et au public pour les informer sur le don de moelle osseuse, 
le don de sang, de plaquettes, de plasma, le don d’organes. Pas moins de 5 entités avaient répondu à l’appel :

• L’association Laurette Fugain (http://www.laurettefugain.org/).
• L’établissement Français du Sang (https://dondesang.efs.sante.fr/).
• L’amicale des donneurs de sang de Moirans.

• Le  CHU Grenoble Alpes Métropole et son service du Don d’organes.

• L’association Locomotive (https://www.locomotive.asso.fr/).

Face aux maladies graves du sang, face aux maladies touchant la moelle osseuse comme les leucémies, de nom-
breuses transfusions sont nécessaires. Sans don de sang, de plaquettes, de plasma, nombres de patients ne pour-
raient pas être sauvés.

Chaque année en France, 2 000 malades ont besoin d’une greffe de moelle osseuse. 1 958 greffes de moelle 
osseuse ont été réalisées en 2016 dont 
54 % à partir de donneurs (non fami-
liaux), inscrits sur le registre français ou 
issus du réseau international.

Avec 278 125 donneurs au 31-12-2017, 
le registre français est relié aux registres 
internationaux totalisant 25 millions 
d’inscrits. Mais les compatibilités sont 
rares (1 chance sur 1 million d’avoir 
un donneur compatible), les fichiers 
manquent d’hommes notamment…

Si vous avez entre 18 et 51 ans et êtes 
en bonne santé (comme bon nombre 
de sapeurs-pompiers et leurs proches), 
devenez « Veilleur de Vie ». 

Renseignez-vous
www.dondemoelleosseuse.fr

Mobilisez votre entourage.

#MoiransLeDéfi  et  #CrossSolidaire

Cédric GRATIOT
Moirans
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L’objectif était de grimper le plus 
grand nombre de cordes en 15 
minutes. Ils sont venus de toute la 
France, âgés de 16 à 44 ans, de corps 
constitués comme la B.S.P.P. ou des 
sapeurs-pompiers professionnels 
ou volontaires et même une équipe 
de JSP. De nombreux départe-
ments étaient représentés : Nord, 
Val d’Oise, Puy-de-Dôme, Oise et 
même l’Isère. Nous avons composé 
une équipe de 15 personnes de la 
même caserne (Grenoble), ce qui est 
exceptionnel au niveau national.	

Toute l’après-midi, les batailles se 
sont enchaînées sur un rythme 
fou et une ambiance de folie. Il 
convient de préciser que la compé-
tition est organisée au sein même 
de la caserne de Clermont, dans les 
remises.

Avec 173 montées, qui est le nou-
veau record, ce sont «Les dézin-
gueurs du 38» qui remportent le 
Challenge 2018…

Le trophée a été remis aux vain-

queurs par Christophe DIETRICH, 
vice-président du Casdis de l’Oise 
et par le lieutenant-colonel Jean-
Luc DESIRA, président de l’UDSP de 
l’Oise, en présence de tous les com-
pétiteurs.

Cette manifestation aura permis 

de soutenir «Pompiers Raid Aven-
tures», association qui apporte de 
la joie aux personnes en situation 
de handicap. Merci à l’ensemble des 
partenaires du X-Trem Challenge, le 
Sdis, l’Union départementale des 
sapeurs-pompiers de l’Oise… 

Cette compétition a rassemblé 17 équipes de sapeurs-pompiers venus se 
confronter sur une épreuve de grimper de corde par équipe de cinq. 

X-trem challenge de l’UDSP de l’Oise
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Participants Isère :

Equipe 1 : 
Nicolas AUPERT,
Yan NOUGARED, 
Jonathan FUSELIER, 
Jean-Baptiste BOTTARO, 
Hocine DEGDAK.

Equipe 2 : 
Christophe CIALDELLA, 
Sylvain BECQUET, 
Julien SOUTEYRAN, 
Gregory GUERRIER.

Equipe 3 :  
Mederyc PIGOLET, 
Daniel LANGLAIS, 
Rémy BRUNET, 
Pierre LEMAIRE, 
David BIANZANI.

Renforcement de l’équipe de l’Oise :
Adrien LOTITO, Lionnel REGAT.

Nous remercions  l’UDSP 38 et le SDIS 38 pour 
leur soutien ainsi que l’accueil chaleureux et 
sans faille de nos collègues de l’Oise. Nous avons 
déjà pris rendez-vous pour l’année prochaine.

David BIANZANI
Grenoble
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Ne sachant pas si cette compétition 
pouvait prendre de l’ampleur au 
niveau national, c’est sur invitation 
que s’est déroulé ce premier cham-
pionnat de France.

Seize quadrettes étaient présentes, 
venues pour la majorité de la région 
Auvergne-Rhône-Alpes.

Une quadrette représentait les 
sapeurs-pompiers de l’Isère, sous 
l’égide de l’UDSP 38. 

Elle était composée de Jacques 
PERRIN et Hervé ROBERT (Morestel), 
Laurent TERRY (Septème), André 
GRÉPAT (Les Avenières) et Fabien 

FOUREL (Saint-Quentin-sur-Isère).

Après une belle première partie, 
l’équipe n’a pas su tenir son rang 
à la seconde. Le passage par les 
barrages était obligé. Incapable 
de relever son niveau de jeu, c’est 
logiquement que les isérois ont dû 
s’incliner.

Un concours complémentaire ac-
cueillait les perdants du champion-
nat de France à partir du samedi 
après-midi.

L’équipe iséroise s’est hissée 
jusqu’en finale. Finale perdue par 13 
à 6 face à une équipe de la Loire.

Un grand merci aux organisateurs. 
Ce championnat a été une belle 
réussite dans une bonne ambiance 
remplie de convivialité.

Espérons que l’an prochain, ce 
même championnat soit organisé, 
avec souhaitons-le, une plus grande 
réussite pour la quadrette de l’Isère.

Merci également à l’UDSP 38 et aux 
amicales des casernes respectives 
pour leur participation.

Fabien FOUREL
Saint-Quentin-sur-Isère

Championnat de France de boule 
lyonnaise, sapeurs-pompiers
Le week-end du 11 et 12 mars, l’amicale des sapeurs-pompiers de Toulouse 
(31) accueillait pour la première édition un championnat de France de boule 
lyonnaise, sapeurs-pompiers.
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cross NATIONAL À moirans
LE 17 MARS 2018

b Le cross en chiffres

Élan d’entraide

O �400 bénévoles dont 
plus de 250 le jour de la 
course.

O �36 membres du comité 
d’organisation

O �27 réunions préparatoires 
(environ 2 heures chacune), 
soit environ 1 800 heures-
hommes. 16 secteurs 
identifiés avec des chefs 
de file.

Le traiteur a cuisiné dans un 
semi-remorque spécialement 
aménagé en cuisine de très haut 
débit. Il a fourni environ 3 600 
repas servis à table (dont 1 500 
entre 11 h 00 et 12 h 00) : 600 
litres de sauce, 900 kg de penne, 
120 kg de fromage, 350 kg de 
carottes râpées, 70 kg de salade, 
360 bandes dessert…

882 places de restauration assise 
soit 320 mètres de tables et 
900 chaises dans le gymnase. 30 
bénévoles ont assuré le service.

500 repas avant et après le cross 
+ 900 croissants pour les béné-
voles.

Pour la buvette c’était (4 tentes), 
30 bénévoles qui ont distribué 
250 litres de bières de Sas-
senage, 200 litres de coca, 
100 litres de thé glacé, 
100 litres de jus d’orange, 60 litres 
d’eau gazeuse, 2 000 cafés, 1 000 
chocolats chauds, 800 baguettes, 
1 000 merguez et 1 000 chipola-
tas, 600 tranches de lard, 200 kg 
de frites et 150 Saint-Marcellin.

Logistique alimentaire

• �Plus de 2 000 piquets, 6 km 400 de filets, plus de 20 km 
de cordelette (ficelle de bottes que les agriculteurs 
connaissent bien), plus de 10 km de tresse de chantier 
(rubalise).

• �Plus de 14 000 attaches rapides (rilsans).
• �30 containers poubelles mis à disposition par le pays voi-

ronnais.
• 90 bus, des centaines de voitures.

• �Importants dégâts lors du coup de vent dans la nuit de 
mercredi à  jeudi :
- �1 000 piquets couchés ou arrachés, 200 barrières cou-

chées, 3,4 km de filets arrachés (soit plus de 50 %).

• �Budget prévisionnel de 180 000 euros.

Logistique technique
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Un village de 16 
partenaires-exposants
1 - MUSEOBUS JO 68

2 - FNSPF / MNSPF / UDSP 38 / ODP

3 - �Boutique de l’Office de tourisme 
de Grenoble

4 - �Office de tourisme Pays 
Voironnais 

5 - �SDIS 38 : infos – Noix de 
Grenoble documentation Isère 
Tourisme

6 - Gendarmerie

7 - �FAF Distribution : boutique 
de produits dérivés sapeurs- 
pompiers

8 - �Département Sport et Santé : 
stand vision virtuelle de sports

9 - �Union départementale don du 
sang

10 - �Télenco : promotion associa-
tion «les enfants de l’ovalie»

11 - �EARL de LAYAT : producteur 
local de produits à base de 
spiruline

12 -  �Lesur : producteur local de 
brioches et gaufres à base de 
fruits

13 - �Terre de GOJI : producteur local 
de produits à base de baie de 
goji

14 -  �Guillerey : producteur local de 
pain

15 - �Miel et plaisir : producteur 
local de miel

16 - �RC Diffusion : boutique de 
produits dérivés sapeurs-
pompiers

Soutien du SSSM en nombre : 
5 MSP (2 SPP-3 SPV), 14 infirmiers-
médecins (6 SPP-8 SPV), 1 pharma-
cien et 1 assistante.
Organisation en 3 secteurs :
-  �PMA en 3 zones : les UA (capacité 

8), les UR (capacité 10) et la zone 
des «épuisés» (capacité 10).

-  Secteur massages pour 5 kinés.
- �Secteur évacuation : 2 VSAV + 

1 VSM.

Synthèse de l’activité : 65 UR dont 
3 évacuations, 17 «épuisés» et 55 
massages (kinés).
Les UR se répartissent en 
petite traumatologie (72%) : 
19 entorses chevilles, 14 trauma-
tismes genoux, plaies diverses... et 
autres affections médicales (28 %) : 
8 malaises et 3 douleurs thora-
ciques.
Les principaux actes réalisés 
concernent des traitements médi-
camenteux (antalgiques-anti- 
inflammatoires), autres traite-
ments (réhydratation, re-sucrage, 
pansements, strappings et 3 élec-
tro cardiogrammes).
Les 13 épuisés se répartissent 
en 10 cadets dont 9 féminines, 
2 juniors et 1 master.

Cette organisation a mis en avant 
des points positifs tels que la forte 
mobilisation des agents, une excel-
lente collaboration entre les sec-
teurs et plus particulièrement au 
sein du secteur secours (tout le 
personnel a participé au démon-
tage du dispositif jusqu’à 21 h 30), 
la gestion sans difficulté du secré-
tariat avec SINUS pour les UR/UA 
(excellente relation avec le CODIS), 
le dispositif mis en œuvre a permis 
d’éviter des évacuations non justi-
fiées (3 évacuations sur 65 UR) et la 
prise en charge efficace à l’arrivée 
(pas de phénomène d’engorge-
ment).
Toutefois quelques points peuvent 
encore être améliorés :
- �difficultés pour obtenir un repré-

sentant des délégations pour la 
sortie des mineurs du PMA (par 
exemple,  1 h 30 d’attente malgré 
les sollicitations diverses).

- �Les «épuisés» : 12 sur 13 n’avaient 
pas mangé à midi !

- �Réactions parfois passionnelles et 
disproportionnées de l’entourage 
face à des situations bénignes. 
Ces réactions ont pu être tempo-
risées en évitant ainsi des évacua-
tions non justifiées.

Et du côté des blessures ?

Le ravitaillement coureur, c’est 
1 000 kg en tout : 
- �200 tablettes de chocolat noir, 
- 100 kg de bananes,

- �4 000 tranches de pain d’épices,
- 60 kg de fruits secs,
- 20 kg de sucre, 
- 300 litres de sirops…

• 2 950 coureurs inscrits

• �2 591 sportifs classés (qui sont 
arrivés)

• 9 courses (entre midi et 17 heures)

Et nos isérois ?

• 47 coureurs
• �2e place pour Dylan Marmet en 

junior homme ;
• �3e place par équipe les hommes 

en Master 1 tout comme les 
hommes en Master 2 ;

• �3e place au général hommes ;
• �5e place au classement général 

combiné.

Avec une météo hivernale (source 
météo France Saint-Martin-
d’Hères) 26 mm de pluie entre ven-
dredi soir et samedi milieu d’après-
midi.

Le printemps le plus arrosé depuis 
11 ans (le maxi était 2014) Tempé-
rature de 4° minimum et 6° maxi-
mum (très en dessous des nor-
males de saison : 11 à 13°).

Ravitaillement des coureurs

Sportivement
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Le cross est une discipline qui semble avoir été créée pour les 
sapeurs-pompiers tant les valeurs de ce sport semblent en 
effet correspondre à celles de ces hommes et femmes.

Dépassement de soi, goût de l’effort, état d’esprit basé sur le 
respect de l’autre, discipline de fer, et bien d’autres qualités.

Le week-end dernier, nous avons eu la chance de voir des 
centaines de sapeurs-pompiers, venus de toute la France, 
disputer leur cross national réunissant les meilleurs cou-
reurs.

Les conditions météorologiques particulièrement difficiles 
ont rendu la compétition encore plus admirable.

Le temps d’un week-end, Moirans et l’Isère étaient la capi-
tale de tous les sapeurs-pompiers et j’en suis extrêmement 
fier. Son succès doit beaucoup à la grande qualité de l’orga-
nisation du SDIS 38 et de l’UDSP 38. Aussi, je remercie très 
chaleureusement les très nombreux bénévoles qui se sont 
mobilisés en amont comme le jour « J » pour faire de ce cross 
un succès. Ce fut un moment de sport, et aussi, un authen-
tique temps de partage.

Je suis fier également, du travail réalisé, chaque jour, en Isère 

par nos sapeurs-pompiers, pour protéger les isérois et sau-
ver des vies.

Notre soutien à ce grand événement sportif n’est que la 
confirmation de notre appui indéfectible au Service Dépar-
temental d’Incendie et de Secours. Nous connaissons la 
valeur de leur engagement et nous mesurons les sacrifices 
faits au quotidien. Nous leur devons beaucoup en retour. 
Avec 53 millions d’euros, le Département est le premier 
financeur du SDIS dans le but de faire de ce service de sécu-
rité civile, un outil toujours plus moderne et efficace au ser-
vice de tous les isérois et de leur sécurité, quel que soit leur 
lieu de résidence.

Récemment, nous avons, SDIS et Département, encore ren-
forcé notre travail de front avec l’opération « Agir Ensemble » 
qui consiste à mutualiser nos moyens, faire des économies 
et gagner en efficacité dans le respect des compétences de 
chacun.

Alors ensemble, nous disons « bravo » aux sportifs, « bravo » 
aux sapeurs-pompiers !

Vous pouvez compter sur le soutien du Département et sa 
reconnaissance.

Une grande satisfaction

D’abord de la joie ! Celle que j’ai vue dans les yeux des cou-
reurs, malgré le froid, malgré la pluie, malgré la boue. Je 
retiens aussi les visages souriants des vainqueurs à qui j’ai 
remis une médaille ou un trophée, et, d’une manière géné-
rale, la bonne humeur des participants, des bénévoles  et 
des membres de l’organisation.

Je retiens aussi l’effort de tous : concurrents, organisa-
teurs et peut-être, comme président du conseil d’adminis-
tration, je me satisfais de la réussite de cette édition du cross 
national. 

Les autorités, que j’ai eu le plaisir d’accueillir durant la jour-
née, ont salué le travail accompli et la maîtrise de l’organisa-
tion, malgré cette météo catastrophique.

Cela a été aussi une satisfaction de constater que nous 
savons organiser une manifestation d’ampleur nationale, 
distribuer des secours et maîtriser d’importants sinistres.

En effet, malgré la mobilisation de 300 bénévoles, des 
moyens conséquents déployés pour assurer la sécurité des 

3 000 participants de l’épreuve, le SDIS a su intervenir sur 
deux incendies importants et apporter son aide aux sau-
veteurs de l’avalanche meurtrière de Chamechaude le 
dimanche.

Cette démonstration, en temps réel, est la preuve, si besoin 
était, de la « puissance du SDIS ».

Enfin, je veux remercier tous les bénévoles toutes généra-
tions confondues, tous les sapeurs-pompiers, les personnels 
administratifs, techniques ou spécialisés et les quarante-
cinq coureurs isérois engagés dans cette belle épreuve.

Ces remerciements saluent aussi le travail « main dans 
la main » du directeur départemental et du président de 
l’Union départementale. Cette entente parfaite a motivé le 
travail de tous les secteurs du comité d’organisation.

Pour conclure, je félicite chaleureusement les dix médail-
lés isérois qui ont aussi permis de mettre en lumière notre 
savoir-faire, notre savoir-être et notre beau département de 
l’Isère.

Jean-Pierre BARBIER
Président du département de l’Isère

Jean-Claude PEYRIN 
Président du conseil d’administration du SDIS 38

b Témoignages
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Tout a commencé pour la ville de 
Moirans avec l’organisation du cross 
départemental des sapeurs-pompiers 
sur le complexe sportif Colette Besson. 
Cette compétition se préparait par 
étapes mais sereinement, quand le 
contrôleur général André BENKEMOUN, 
directeur départemental des services 
d’incendie et de secours et le lieutenant-
colonel Richard LUXOS sont venus me 
solliciter pour organiser le 58e cross 
national des sapeurs-pompiers sur le 
même complexe sportif, ils ont très vite 
obtenu mon accord de principe mais, 
vu l’ampleur de la manifestation, j’ai 
sollicité l’avis du bureau municipal, 
lequel a donné un avis très favorable.

Il s’est très vite instauré un véritable 
partenariat fort entre le SDIS de l’Isère, 
l’UDSP 38, les sapeurs-pompiers de 
Moirans et les services des sports,  la 
communication de la ville de Moirans. 
Les relations entre les divers partenaires 

étaient extraordinaires, tous avançant 
à l’unisson.

Les premières craintes (recevoir 6 000 
personnes dans une commune de plus 
de 8 000 habitants et presque doubler 
l’effectif de la commune le temps d’un 
week-end ou encore de stationner 
76 bus et plus d’une centaine de 
voitures dans le secteur...) ont été 
vite dissipées par l’équipe de 
pilotage de ce cross national.

La veille, alors que se déroulait la 
soirée de gala, un incendie d’une 
vieille grande en bordure de la route 
d’accès au complexe sportif a failli 
tout compromettre, hypothéquant la 
fluidité des navettes de bus et les accès 
des voitures. Mais c’était sans compter 
sur le comportement exemplaire 
des sapeurs-pompiers moirannais 
qui ont traité le feu dans des délais 
remarquables. Ils ont assuré les déblais 
avec l’aide d’un engin de travaux publics 
mis à disposition d’un sapeur-pompier 
de Moirans, pour parfaire l’extinction. 
A sept heures du matin, alors que les 
premiers sportifs arrivaient, plus rien 
n’était perceptible.

Puis est arrivé le samedi fatidique ! 
Tout s’est très bien passé grâce à une 
préparation exemplaire. Tout s’est 
déroulé à merveille, sauf les conditions 
météorologiques. Vous sapeurs-
pompiers, vous avez su montrer votre 
comportement exemplaire et votre sens 

de l’accueil avec toujours le sourire.

Le terrain, lui, a un peu plus souffert, 
mais là aussi le SDIS 38 et l’UDSP 38 ont 
été exemplaires pour assurer la prise en 
compte de cette problématique (avec 
les assurances compétentes) dans la 
continuité de la parfaite osmose de la 
préparation de l’événement.

Pour la commune et plus largement 
pour le bassin de vie du pays voironnais, 
cette manifestation nous a rapporté de 
très grosses retombées médiatiques 
par la promotion de Moirans et du 
secteur mais également des retours 
économiques.

En effet, le vendredi ce sont plus de 2 470 
nuitées (d’environ 50 euros chacune) 
avec un repas d’environ 18 euros. De 
nombreux coureurs et accompagnants 
sont restés la nuit dans le secteur pour 
ne reprendre la route que le dimanche. 
Il est estimé à plus de 1 800 nuitées et 
repas. De nombreux concurrents ont 
utilisé les commerces de proximité. Les 
retombées économiques locales sont 
estimées à plus de 490 000 euros.

Vous avez organisé une très belle 
manifestation.

Bravo et merci.

L’organisation de la 58e édition du 
cross national des sapeurs-pom-
piers a été, avant toute chose, 
une fabuleuse aventure humaine.  
Sapeurs-pompiers : professionnels et 
volontaires, personnels administratifs 
techniques et spécialisés, les anciens 
et les jeunes sapeurs-pompiers, sans 
oublier les familles ; chacun a donné 
de son temps, a offert son savoir-faire 
pour la réussite de ce projet.

L’organisation d’un événement de 
grande ampleur, comme le cross 
national, permet de réunir des 
personnels au-delà de leurs fonctions, 
au-delà de leurs statuts. Lors du 

montage et démontage du site, à la 
buvette, sur chacun des secteurs un 
seul signe distinctif : le coupe-vent 
rouge siglé « Organisation ».

De tels projets sont forts car ils 
permettent un tel œcuménisme. Ils 
offrent aux sportifs l’occasion de se 
transcender pour tenter de monter sur 
une des marches du podium.

Cette communion d’envie, cette 
énergie à faire résonnent bien 
évidement chez les sapeurs-pompiers. 
Elle prend également tout son sens au 
sein de l’Union départementale des 
sapeurs-pompiers.

La collaboration fructueuse et 

harmonieuse entre le SDIS et l’Union 
départementale, l’engagement de 
tous les bénévoles ont permis cette 
pleine réussite. Cette solidarité entre 
le Service et l’Union est une force. 
L’organisation du cross l’a renforcée.

Alors merci à toutes et tous pour votre 
engagement au bénéfice des coureurs 
sapeurs-pompiers venus de toute la 
France.

Merci à nos quarante-cinq coureurs 
engagés et j’adresse mes sincères 
félicitations aux médaillés qui 
prouvent, avec les trois podiums 
par équipe, que la somme des 
individualités fait toujours gagner le 
collectif.

Gérard SIMONET 

Maire de Moirans

André BENKEMOUN 

Directeur départemental du SDIS 38 / Chef de corps
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Quelques mots sincères sur ce magni-
fique événement.

La réussite a été au rendez-vous le 
samedi 17 mars à Moirans pour le 58e 
cross national des sapeurs-pompiers.

Malgré des conditions météorolo-
giques bien peu favorables, cette mani-
festation sportive d’ampleur nationale 
restera dans les mémoires de chacun 
pour plusieurs raisons :

• �tout d’abord, l’organisation sans faille 
grâce à l’implication de vous toutes et 
tous dans vos différents domaines de 
prestations.

• �Ensuite la diversité des bénévoles 
qu’ils soient jeunes, anciens, retrai-
tés, actifs, collaborateurs du SDIS ou  
membres de l’UDSP 38 mais aussi les 
familles, les amis ou les anonymes 
tout simplement solidaires.

• �Enfin  la parfaite efficacité de 

l’organisation  grâce à la cohésion 
de tous et la capacité à faire face aux 
caprices du temps et aux difficultés de 
dernières minutes.

Par votre bonne humeur et  votre 
dynamisme tout au long des journées 
de préparation et de démontage, vous 
avez été les remarquables ambassa-
deurs de la communauté des sapeurs-
pompiers de notre département,  dans 
le cadre enchanteur de la commune de 
Moirans, entre  les massifs de la Char-
treuse et du Vercors.

Bravo à toutes et à tous : vous avez été 
les réels champions de cette journée 
sportive !

Le Cross national du 17 mars 2018 à 
Moirans a été une belle réussite tant 
au niveau du nombre de participants 
que de l’organisation mise en place.

Nombre d’entre vous se sont investis, 
et je tenais à vous en remercier 
sincèrement et à souligner la 
coproduction entre le SDIS et l’Union 
départementale, pleinement dans la 
ligne de ce que nous recherchons pour 
une complémentarité entre le service 
et l’associatif.

En effet, nos missions de secours 
ne sont que plus efficaces si les 
sapeurs-pompiers partagent des 

moments de convivialité et de 
dépassement de soi, tout comme 
elles sont utilement complétées 
par les actions de prévention et 
de formation au secourisme qui 
prennent une dimension particulière 
dans le contexte actuel. En tant 
que président de la fédération, ces 
moments de partage avec les acteurs 
de notre réseau associatif au plus près 
du terrain sont toujours un plaisir et 
une motivation supplémentaire à 
continuer notre action quotidienne 
dans les directions définies avec et 
pour les sapeurs-pompiers de France. 

À travers par exemple, la mission 
volontariat nourrie par les remontées 
des Unions et les plus de 23 000 
réponses à l’enquête en ligne, 
ou les actions en cours pour de 
meilleures conditions d’exercice de 
votre engagement au quotidien 
qu’il s’agisse de la lutte contre les 
agressions de sapeurs-pompiers ou 
du renforcement de la coordination 
avec les autres services de secours et 
de soins d’urgence.

Merci encore pour votre engagement 
à la fois opérationnel, associatif et 
citoyen.

Eric FAURE 

Président de la fédération nationale des sapeurs-pompiers de France 
Président de l’œuvre des pupilles de France

Philippe PATHOUX 

Président de l’union régionale des sapeurs-pompiers de Rhône-Alpes

Le 58e cross national des sapeurs-
pompiers de France restera dans les 
mémoires !!!

Avec une organisation parfaite et 
un cadre grandiose, ce cross devait 
forcément rester dans les mémoires. 
Mais là, avec un bain de boue et un 
arrosage automatique intégré pour 
toutes et tous, la barre a été mise très 

haute... Ce 58e cross est maintenant 
gravé dans la mémoire de 2 900 
concurrents.

Il restera aussi dans la mienne grâce 
à ces femmes et ces hommes, des plus 
jeunes aux plus expérimentés coureurs 
qui ont tous terminé l’épreuve couvert 
de boue, parfois frigorifiés mais avec le 
sourire aux lèvres et la joie au visage car 

ils savaient qu’ils venaient de participer 
à un grand championnat de France.

Un très grand merci aux organisateurs 
pour avoir montré à toutes et à tous 
les qualités d’accueil de Rhône-Alpes et 
aux concurrents pour leur exemplarité 
et pour avoir porté très haut, malgré 
la météo, les valeurs des sapeurs-
pompiers de France.

Jacques PERRIN 

Président de l’Union départementale des sapeurs-pompiers de l’Isère
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Je souhaite remercier sincèrement et 
chaleureusement toutes celles et ceux 
qui ont œuvré à l’organisation et au 
bon déroulement de cette belle mani-
festation sportive. J’y ai pris part avec 
beaucoup de plaisir en étant très heu-
reux d’être intégré dans l’équipe «Mas-
ters 2» emmenée par notre collègue, 
le lieutenant Michel SAAD, totalisant 

3 podiums nationaux dont deux de 
champions de France.

J’ai apprécié d’être accueilli avant la 
course puis encouragé, à distance ou 
sur le parcours, par des collègues que je 
n’ai pas tous vus car j’étais très concen-
tré pour maintenir un équilibre fré-
quemment précaire en raison d’appuis 
souvent ... fuyants et rarement secs.

Sauf erreur de ma part, les organi-
sateurs n’avaient pas mentionné 
qu’après notamment ceux de Châtel-
Guyon (1979), La Roche-Posay (1984), 
Divonne-les-Bains (1986) et Vichy 
(2007), le championnat de France se 
déroulerait à nouveau dans une sta-
tion thermale, Moirans, désormais 
connue (au moins par les sapeurs-
pompiers de France) pour ses bains de 
boue.... des membres inférieurs.

Si les organisateurs avaient peut-être 
omis les jets à haute pression - effets 
bénéfiques sur les éventuels trauma-
tismes mais surtout pour un premier 
nettoyage - ils avaient bien prévu des 
douches chaudes et des massages, 
dispensés par des élèves kinésithéra-
peutes, prestations dignes d’une sta-
tion thermale.

N’étant pas en mesure de nommer 
tous celles et ceux qui ont contribué à 
ce que ce championnat soit une belle 
réussite et m’ont permis d’y prendre 
part, je remercie les «responsables» de 
faire circuler ces remerciements pour 
que personne ne soit oubliée.

Encore un grand MERCI aux 
organisateurs, à tous ceux qui se sont 
mobilisés et aux membres de l’équipe 
«Masters 2» pour cette journée qui 
restera un excellent souvenir.

François COLOMBINO - SDIS 38 
Masters 2

Témoignages de quelques coureurs pris sur le vif lors de la compétition ou à posteriori.

b Qu’en pensent les coureurs ?
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3 podiums nationaux dont deux 
fois champions de France

Je résumerai la manifestation en 
disant que les lettres de noblesses 
concernant le cross-country ont été 
respectées, à savoir boue, pluie, froid 
et malgré tout, toujours le même 
engouement et la même motivation 
des athlètes.

Il ne faut pas oublier que cette disci-
pline est née chez nos voisins anglais 
et que ces conditions font parties inté-
grantes de ce sport.

J’ai vraiment apprécié l’équipe 
Master 2 (Yannick ABEL-COINDOZ, 
François COLOMBINO, Hugues NOLIN, 
Philippe CORMONS) ; nous avons 

vécu un moment privilégié de convi-
vialité en cette journée, sans aucune 
distinction de grades ou de fonctions...
ce qui a permis de décupler l’envie et 
la motivation, et de réaliser une belle 
troisième place par équipe. (C’est 
quand même une finale de Cham-
pionnat de France) !

J’ai bien évidemment un très grand 
remerciement à adresser à toutes les 
personnes qui ont œuvré dans l’ombre 
durant tous ces mois qui ont précédé 
et qui ont largement contribué à la 
réussite de l’événement le jour J....

Cadet garçon

Notre accueil à la compétition était 
très bien préparé. Nous avons pu pro-
fiter des vestiaires du gymnase pour se 
changer et se doucher à l’issue de la 
course et il y en avait bien besoin.

Les choses sérieuses ont commencé 
par la distribution des dossards et des 
tenues de sport de l’Isère par Serge 

GLENAT. On y était. La pression mon-
tait !

Autre moment fort à vivre : la levée des 
couleurs et la cérémonie d’ouverture ! 

Les conditions métrologiques ont un 
peu gâché la fête mais du coup on a 
pu se restaurer plus vite et mieux se 
concentrer.

Le départ est aussi un moment très 
impressionnant du fait du nombre 
très important de concurrents. Je fais 
du cross depuis cinq années et celui-
ci est le plus dur. Je m’en rappellerai 
longtemps du fait de sa difficulté et 
des conditions climatiques du jour. 
Malgré cela, je suis partant pour l’an 
prochain dans l’Hérault (34) !

Michel SAAD - SDIS 38 
Masters 2

Hugo ALCARAZ-GOY - SDIS 38 
Frontonas
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2e junior homme

Le cross national de Moirans était un bon cross. 
C’est sympa qu’il se soit déroulé en Isère (à la 
maison). C’est motivant d’avoir des supporters 
locaux.

L’organisation était parfaite malgré la pluie qui 
a freiné les spectateurs et qui a un peu cassé 
l’ambiance.

J’ai bien aimé le parcours, un vrai cross dans le 
bourbier comme on aime !

Je suis content d’avoir fait ce podium en Isère 
et devant mes collègues ; c’est l’ambiance ! Ça 
motive pour la suite.

Je me suis battue lors 
de la sélection du cross 
départemental pour 
pouvoir participer au cross 
national de Moirans (à la 
maison, dans nos belles 
montagnes).

Malgré un beau tracé, le 
parcours était très difficile 
compte tenu de la météo 
du jour le tout avec une 
très belle organisation.

Les concurrentes étaient 
d’un très haut niveau. 
C’est sympathique de 
se mesurer aux autres 
femmes de France.

J’ai terminé main dans la 
main avec une fille du SDIS 
25. Merci à tous.

Dylan MARMET -- SDIS 38 
La Mure

Pauline HERBAUT - SDIS 76 
Sénior Femme 
(ex SPV à Pontcharra)
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Président de l’Union départementale de l’Ardèche

Bien entraîné pour le cross bi-départemental Drôme-Ardèche, j’ai fini 
2e en Master 1 et j’ai donc été qualifié pour le national.

Conscient de mes limites (je cours seulement à 15 km/h donc loin derrière 
les premiers), l’enjeu de ma participation n’était donc pas de faire une 
performance. 

Le fait que le cross national soit en Isère était pour moi l’occasion de 
revenir aux sources (ancien JSP et SPV sur le CIS Saint-Egrève de 1986 à 
2002) et de croiser plein d’anciennes connaissances ou amis et d’autres 
collègues des autres SDIS…

En tant que P.U.D. de l’Ardèche, c’était aussi l’occasion de participer à la 
délégation Ardèche, d’encourager les jeunes à faire du sport et d’envoyer 
un symbole fort sur le rôle de l’UDSP 07 dans ce domaine (même si nous 
n’avons pas la chance d’avoir un beau survêtement départemental 
comme les autres SDIS de la région...).

Concernant le cross par lui-même, tout était bien organisé et nous avons 
partagé la peine des organisateurs par rapport à la météo. 

Le terrain était plus que boueux, n’ayant pas de pointes, tout était dit avant 
le départ (tu avances d’un mètre et tu recules de 30 cm)...je me suis forcé à 
courir par solidarité avec les jeunes qui étaient passés avant moi dans la 
boue dans le style parcours du combattant en Guyane et je l’ai fait en mode 
«sécurité» où la recherche de la stabilité - afin de ne pas me blesser - a 
primé sur l’effort physique. 

J’ai donc fini 175e sur 295, mais l’essentiel c’était d’y être et on est toujours 
content d’avoir fait un cross national, s’il vous plaît !

Championne de France cadette de 
cross sapeurs-pompiers 2017 et 2018

Parcours à première vue facile mais pas du 
tout. Ça glissait, c’était assez compliqué, 
du coup très contente de ma victoire.

Très belle organisation malgré le temps 
exécrable. La vue des montagnes en fin de 
journée, c’était juste magnifique.

Frédéric TRONVILLE - SDIS 07 
Master 1

Nolwen LE GAL 

JSP à Maisons-Laffitte (78)
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Plus de 400 bénévoles dont 250 le jour de la course ont œuvré pour que cette manifestation nationale se déroule 
de la meilleure façon qu’il soit, malgré les conditions météorologiques. Par les témoignages qui suivent (non 

exhaustif ), soyez tous remerciés de votre implication. Soyez fiers d’avoir participé à ce bel événement !

Participer à l’aventure de l’organisa-
tion d’un cross national est toujours 
pour un SDIS un challenge et une 
opportunité extraordinaire de cohé-
sion et de défi.

C’est d’abord une aventure humaine, 
collective mais aussi une possibilité de 
démontrer le savoir-faire en matière 
d’organisation. Là réside tout l’intérêt, 
travailler de concert avec nos collè-

gues, mieux les connaître, partager des 
moments intenses, rechercher la com-
plémentarité des compétences. Par-
tager un bout de chemin en quelque 
sorte.

Ma contribution fut en somme toute 
assez modeste ; faire en sorte que les 
moyens soient en rapport avec les 
besoins ! Ce fut un travail d’équipe à 
plusieurs têtes et plusieurs mains.

J’en retiens une fois de plus que lorsque 
l’on travaille ensemble « on va plus loin 
et plus haut « même si tout seul «on va 
parfois plus vite.»

Ce fut un cross difficile pour les com-
pétiteurs compte tenu des conditions 
climatiques. La superbe organisa-
tion aura permis de rapprocher ses 
membres.

Didier LEBEAU - SDIS 38 

Comité de pilotage du comité d’organisation du cross

Gros travail de préparation avec les 
membres du Copil, des échanges très 
positifs et constructifs avec tous les 
acteurs et beaucoup d’entraide.

La semaine de montage et le jour de la 
course, je n’ai rencontré que des béné-
voles qui avaient le sourire et étaient 
remplis de bonne volonté. 

Pour la partie restauration assise et la 
buvette, nous étions près de 70. 

Tout le monde a fourni un travail 
remarquable qui a été fortement 
apprécié de tous les concurrents, les 
élus, la FNSPF. Que de bons retours.

Rien de grand ne se fait sans passion !

70 passionnés au service des sapeurs-
pompiers de France.

Parmi les souvenirs, il me restera, entre 
autre, celui du travail bien fait par cha-
cun avec le sourire.

MERCI A TOUTES ET A TOUS.

Richard LUXOS – SDIS 38 

Comité de pilotage du comité d’organisation du cross 
Chef de centre Pays voironnais

b Paroles de bénévoles
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Plus d’un an de travail, de réunions 
régulières, de frayeurs car jusqu’au 
dernier jour de nouveaux imprévus 
arrivent.

Mais le résultat valait la peine.

Les esprits chagrins auraient pu 
s’émouvoir d’une météo qui ne per-
mettait pas aux concurrents de béné-
ficier du magnifique panorama que le 
site des Béthanies offrait sur les som-
mets enneigés de la Chartreuse et du 
Vercors. Moi je préfère retenir ce que 
certains coureurs nous ont dit : « enfin 

un vrai cross, avec de la boue jusqu’aux 
oreilles «.

Oh, bien sûr, une fois l’événement 
passé, nous avons tous quelques 
regrets, des détails qui nous ont chif-
fonnés, des «si j’avais su...».

Évidemment qu’avec du recul et l’expé-
rience, nous aurions changé certains 
détails... (peut-être faut-il en organiser 
un deuxième pour parfaire tout ça... 
rire).

Ce que je retiens dans tous les cas, 
c’est l’énorme travail qu’ont pu faire 

les bénévoles, présents pour certains 
depuis une semaine.

Malgré la pluie, le froid j’ai personnelle-
ment constaté qu’une majorité d’entre 
eux n’ont même pas pris le temps 
d’aller utiliser leur jeton de 5 euros qui 
devait leur permettre de prendre une 
boisson et un sandwich.... Ils ont fait 
un travail énorme avec dans le cœur 
la chaleur que la météo nous a refusée.

Grâce à eux, ce cross a été une grande 
réussite sportive.

Jean-Louis Blanchard - SDIS 38 
Chef de groupement Formation-sport

Pendant les 18 mois de préparation, j’ai eu en charge la ges-
tion des bénévoles qui allaient permettre au cross d’avoir 
lieu. Il m’a fallu trouver du monde par différents vecteurs de 
communication. En lien avec les différents chefs de secteurs 
et après qu’ils aient identifié leurs besoins en compétences 
particulières et/ou en nombre de personnes nécessaires, j’ai 
réparti les personnes bénévoles, au mieux.

Le cross national est un événement auquel je n’avais jamais 
participé. J’ai été surpris par son ampleur et par le monde 
qui était présent. Malgré le mauvais temps, l’ambiance est 
restée à la fête tant du côté des participants que du côté des 
organisateurs.

Nous étions tous très satisfaits d’avoir fini de monter le par-
cours mercredi soir après une après-midi ensoleillée. Mal-
heureusement, le vent de la nuit nous a vite ramené à la 
dure réalité. 80 % du parcours était à refaire. Pour éprouver 
encore un peu plus tout le monde, nous avons subi la pluie 
et la grêle toute la journée du jeudi. Il nous fallait garder le 
moral ! Nous avons réussi à terminer le travail à temps !

Je tiens à remercier tous les bénévoles, qui ont participé 
de près ou de loin à l’organisation. J’ai rencontré des gens 

extrêmement généreux de leur temps, avec une bonne hu-
meur à toute épreuve. Certains ont parfois passé la semaine 
complète ainsi que leur week-end à organiser l’événement.

Mon sentiment qui prédomine à l’issue de cette compéti-
tion est un profond soulagement : la compétition s’est bien 
déroulée. Nous n’avons pas eu d’accident important. Les 
délégations et les concurrents étaient contents, les béné-
voles également. Cela récompense plus d’un an de travail.

Être sapeur-pompier c’est être capable de s’adapter. Le SDIS 
et l’UDSP38  l’ont prouvé tous les jours cette semaine. La 
plateforme logistique s’est adaptée à toutes les difficultés 
(intempéries, matériels…). Les personnels de la caserne de 
Moirans et notamment  l’équipe sauvetage-déblaiement, 
ont su répondre à toutes nos demandes. Même les services 
administratifs et financiers, souvent très contraints, ont 
su adapter leur fonctionnement pour permettre au cross 
d’avoir lieu.

Merci à tous.

Stefen DEGORE - SDIS 38 
Coordinateur des bénévoles
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En tant que responsable de la 
commission des sports de l’UDSP 38, 
j’ai intégré dès le début le comité de 
pilotage du cross avec ses réunions 
mensuelles puis hebdomadaires à la 
fin...

Dans la phase de préparation et de 
montage, j’ai donné un coup de main 
dans divers postes tout comme le 
lendemain où il a fallu tout démonter.

Par contre, le jour J, j’ai coaché et 
accompagné nos coureurs isérois.

Ce que j’ai vu ? Beaucoup de 
pluie, énormément de boue...
plus sérieusement, une ambiance 
conviviale et très agréable, des 
bénévoles tous souriants, des sportifs 
pressés d’en découdre mais ravis de 
s’affronter sur un vrai terrain de cross, 
des organisateurs soulagés que tout 
se déroule à merveille...

L’ambiance était identique (voire plus 
chaleureuse, un peu de chauvinisme 
oblige) aux nombreux cross 
nationaux auxquels j’ai participé, 
comme coureur ou responsable de 
délégation. 

Les conditions météorologiques 
n’ont en rien entaché cette belle 
manifestation sportive.

Dans une organisation de telle 
ampleur, il y a toujours des petits 
points à améliorer mais globalement 
satisfait à 98 %, tout comme les 

nombreux bénévoles postés sur tous 
les points clés du parcours.

Les coureurs qui pratiquent le cross-
country savent que parfois on peut 
rencontrer ces conditions. Cela fait 
partie du jeu et ne s’en plaignent 
pas plus que ça ! Cela favorise les 
coureurs (es) un peu plus athlétiques, 
puissants...

Pour conclure, je retiendrai la 
cohésion, la richesse des échanges, 
le plaisir de rencontrer hors contexte 
habituel des PATS, SPP, SPV, des 
anciens, des anonymes. 

Tout comme, la forte implication des 
anciens de la commission des sports 
de l’UDSP quatre (Attilio LAPAGLIA, 
Marcel PERRIN, Claude MATHIEU, 
Jean-Pierre MEYRIEUX) sur la semaine 
complète, le démontage et les 
nombreuses réunions de préparation.

Merci à tous.

Serge GLENAT - UDSP 38 
Responsable de la commission des sports  

Le cross a rassemblé TOUS les agents 
du SDIS et les anciens.

Pendant cette semaine de prépara-
tion, le jour J et le démontage pas de 
grade, de service, de chef ; uniquement 
des bénévoles motivés pour réussir un 
même événement.

L’ambiance était vraiment très 
agréable malgré le temps ! Même le 
jury s’est mélangé aux bénévoles.

Quand nous étions mouillés, pleins de 
boue, on était TOUS pareils !

Maintenant les attaches rapides 
(rilsans) n’ont plus de secret pour 
moi (grands, petits) ; en effet avec 
Christophe TORRES nous avons ache-

té cette semaine 14 000 rilsans. 

Nous connaissons tous les fournis-
seurs autour de Moirans. 

Si vous avez besoin, n’hésitez pas ! 

Nous avons fait marcher le 
commerce local !

Laurence OGIER-COLIN – UDSP 38 
Membre du CA - Gestion des bénévoles
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Pour moi le cross national a débuté 
par un déplacement dans l’Aisne pour 
mieux comprendre l’organisation 
administrative notamment. Depuis, 
j’assure le secrétariat, le suivi des 
réunions de pilotage, la diffusion des 
relevés de décisions…

La partie administrative en amont, c’est 
aussi l’information aux délégations 
sur la constitution des dossiers, sur les 
hébergements, l’envoi des factures, en 
lien avec Liliane, Térésa (assistantes 
de l’UDSP 38) et Stéphane ROLLAND 

(trésorier général de l’UDSP38).

La veille de la course et le jour même, 
il a fallu remettre les dossiers aux 
délégations, leur donner les dernières 
informations sur les pièces nécessaires 
à la chambre d’appel, l’emplacement 
des lieux de repas.

Pour la partie secrétariat, la course 
ne s’est pas finie samedi soir… il nous 
faut assurer encore le secrétariat des 
quelques réunions de bilan, suivre les 
règlements des dernières factures…

Je garderai le souvenir d’une superbe 
manifestation aux secteurs bien 
organisés. Tout semblait parfaitement 
huilé.

La boue ! Une anecdote de plus à ce 
sujet : la perte d’une pièce d’identité 
d’une jeune concurrente devant la 
chambre d’appel, juste avant de se 
faire enregistrer. La hauteur de boue 
n’a pas permis de la retrouver.

Je suis heureuse d’avoir donné 
un coup de main à cette très belle 
manifestation.

Anne-Marie DI BILIO – SDIS 38 
Groupement formation-sport

En tant que CTD APS, je travaille sur 
ce projet depuis son lancement en 
décembre 2016 en lien avec le chef 
du groupement formation-sport. Il a 
notamment fallu identifier une orga-
nisation et constituer une équipe.

A l’approche du cross, je me suis recen-
tré sur ma fonction de responsable du 

secteur «Administration». Nous avons 
assuré le secrétariat du cross. J’ai été 
grandement aidé dans cette tâche par 
Anne-Marie DI BILIO ainsi que par nos 
6 services civiques qui ont notamment 
effectué tout le suivi des inscriptions.

Pour en avoir échangé à froid avec 
certains habitués, du département ou 
non, je pense que ce cross restera dans 
les mémoires. Les conditions étaient 
extrêmes même pour des coureurs de 
cross-country. L’ensemble des concur-
rents a vraiment été poussé dans ses 
retranchements.

Je retiendrai un certain nombre de 
flashs :

- �L’état des vestiaires après la compéti-
tion... je n’avais jamais vu ça.…

- �La présence de nos collègues des 
SDIS 971, 973, 974. J’avais froid pour 
eux !

- �Tous ces bénévoles de tous âges, 
sexes, membres du SDIS ou non qui 
se sont mobilisés, et toujours dans la 
bonne humeur.

A l’issue de la journée, le sentiment qui 
me domine est un peu de nostalgie, du 
soulagement et surtout un immense 
respect pour l’investissement dont cer-
tains ont fait preuve et le travail qu’ils 
ont fourni dans l’ombre, dans le béné-
volat...je pense notamment au :

- Ltn Jean-Pierre LEGER (logistique)

- Cne Hervé EYMARD (parcours)

- Ltn Stefen DEGORE (bénévoles)

- Lcl Richard LUXOS (restauration)

Ainsi que toutes leurs équipes respec-
tives et bien d’autres....

Hugo GENTY - SDIS 38 

Conseiller technique départemental en activités physiques et sportives
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J’ai été impliqué dès les premières réu-
nions du comité de pilotage du cross 
comme « personne ressource » du grou-
pement opérations du SDIS.

Ma mission principale visait à assurer 
la sécurité de la manifestation tant en 
matière de secours  (ce qui est courant 
pour nous) qu’en matière de sûreté 
(nouvel aspect important dans le cadre 
la menace terroriste).

Sur ce deuxième volet, la sûreté, il a été 
nécessaire de se coordonner avec les 
contraintes de la préfecture eu égard au 
nombre de personnes attendues, avec 
celles de l’organisateur mais également 
celles de la gendarmerie nationale (qui 
nous a prêté mains fortes sur le site le 

jour J), et celle de la police municipale et 
de la société de sécurité privée que nous 
avions sollicitée.

Mon sentiment général sur l’organi-
sation de la manifestation est bien 
entendu très positif même si dans 
chaque événement il y a toujours des 
points positifs et des pistes d’améliora-
tion comme par exemple la gestion de 
la circulation... Comme il est de rigueur 
nous nous sommes réunis deux fois à 
l’issue de la manifestation pour faire le 
retour d’expérience et transmettre aux 
organisateurs du 59e cross national nos 
éléments d’analyse et de bilan.

Je retiendrai également la belle col-
laboration entre les diverses forces 

présentes : la gendarmerie, la police 
municipale, la société de sécurité et 
nous.

Ce qui m’a le plus surpris c’est le nombre 
très important de jeunes filles s’effon-
drant à l’arrivée (même si nous avions 
été sensibilisés) par épuisement et sur-
tout par hypoglycémie souvent provo-
quée par l’absence de déjeuner avant la 
course.

Mes derniers mots iront vers les béné-
voles qui ont permis la réalisation de 
cette belle épreuve nationale avec cette 
formidable mobilisation de tous, actifs 
comme retraités ou simples anonymes.

Olivier CROMBOIS – SDIS 38 
Responsable de la sécurité de la manifestation

J’ai été chargé de communication. Tout 
a commencé en mars 2017 par le dépla-
cement d’une délégation dans l’Aisne 
pour apprendre l’organisation du cross 
national auprès de nos collègues de 
l’Aisne (02).

La deuxième étape a été la participa-
tion au sein de la délégation de l’UDSP 
38 et du SDIS 38 au congrès national 
des sapeurs-pompiers de France à Ajac-
cio en octobre 2017 : je suis allé faire la 
promotion du cross national 2018 au-
près des visiteurs. Je suis intervenu lors 
du carrefour «vivre ensemble» devant 
les représentants des UDSP de France.

Membre du COPIL, j’ai proposé une 
stratégie de communication avec l’éla-

boration de différents supports de com-
munication (édition, page Facebook, 
dossier de presse, reportage vidéo…). 
J’ai également élaboré les différents 
goodies fabriqués à l’occasion du cross. 
Pour toutes ces tâches, j’ai été grande-
ment appuyé par Florence GUSMINI, 
graphiste du SDIS recrutée pour l’occa-
sion et par ailleurs sapeur-pompier 
volontaire.

Enfin, j’ai négocié avec différentes ins-
titutions leurs présences sur le village 
partenaire lors du cross. Le jour du cross 
j’ai assuré le relationnel avec le village 
partenaire. J’ai également assuré la 
programmation de la page Facebook 
du cross. 

Quelques chiffres sur la page : 2 453 
abonnés et une portée des publications 
de 129 362 personnes la semaine du 
cross.

Après le cross, j’avoue ne pas avoir réa-
lisé grand-chose... J’étais juste fatigué 
et vidé par ces treize mois de travail. Je 
pense que le cross est, malgré ce que 
peuvent dire certains, un événement fé-
dérateur pour les PATS essentiellement.

Le cross national aura représenté une 
merveilleuse aventure pour moi. Un 
seul sentiment m’est immédiatement 
venu à la fin du cross : que faire après 
ça ??!!

Dominique BUSSETTA – SDIS 38 
Service communication du SDIS 38 et pour le cross
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On nous avait annoncé un événement 
de grande ampleur : ce 58e cross natio-
nal des sapeurs-pompiers de France a 
tenu sa promesse le jour-J, mais pas 
seulement.

En tant que graphiste, cela fait un an 
que je prépare les supports de com-

munication dédiés au cross. Toutes les 
réalisations imprimées, du logotype, 
à la signalétique en passant par les 
goodies (sacs, mugs, gobelets, tee-
shirts...), ont été réfléchies et travail-
lées par mes soins.

Pour commencer par le logotype, 
la demande était d’avoir une iden-
tité visuelle qui reflète l’esprit sapeur-
pompier, tout en symbolisant un cross 
dans un environnement montagnard.

C’est en toute simplicité que m’est 
venue cette idée de logotype avec des 
formes élancées, des couleurs vives et 
une typographie qui sorte de l’ordi-
naire. Pour rester cohérent sur tous 
les supports, il était important d’avoir 
un univers chromatique identique 
par les couleurs, mais aussi les formes 

simples mêlant montagnes et sportifs.

Avec l’équipe du service communi-
cation, le travail en amont du cross 
fut important et soutenu jusqu’aux 
derniers instants. Nous sommes fiers 
d’avoir participé à la bonne mise en 
œuvre de cet événement fédérateur 
dans une ambiance conviviale et dé-
tendue.

Ce que nous pouvons retenir de cette 
expérience, unique en son genre, c’est 
le rapport humain : ce cross national a 
permis de belles rencontres, riches en 
partage pour tous les agents du SDIS 
38.

Florence GUSMINI – SDIS 38 
Graphiste

Le cross national un sacré parcours !

L’organisation du cross national des 
sapeurs-pompiers de France échoit 
chaque année à une région fédérale 
différente, et chaque département se 
positionne sur sa volonté d’accueillir la 
compétition.

En avril 2013, le conseil d’administra-
tion de l’Union régionale des sapeurs-
pompiers Rhône-Alpes est sollicité par 
la commission sport de la FNSPF, pour 
organiser le cross national en 2017.

Les unions départementales de la 
région se retournent alors vers les 
représentants de l’Isère, car les autres 
départements ont tous organisé cette 
manifestation ces vingt dernières 
années. Nous comprenons que notre 
tour est venu !

Après l’avoir accueilli en 1977 à Vizille, il 
revenait à notre département d’organi-
ser le plus grand rassemblement spor-
tif des sapeurs-pompiers de France en 

2017, quarante ans plus tard.

A la demande de l’Aisne, une inversion 
d’année est acceptée pour permettre 
au département de commémorer le 
centenaire de la Grande Guerre. 

Les Sapeurs-pompiers ont d’ailleurs 
fait leurs premières foulées sur le Che-
min des Dames pour cette 57e édition. 
L’année 2018 sera donc l’année de 
l’Isère.

Rapidement, l’Union départementale 
et le Service Départemental d’incendie 
et de secours se sont mis en quête de 
trouver un site en capacité d’accueillir 
cette grande compétition, répondant 
aux exigences du cahier des charges 
fédéral. Après plusieurs mois de péré-
grination dans le département, le 
choix du comité d’organisation s’est 
porté sur la commune de Moirans et le 
cadre verdoyant du complexe sportif 
des Béthanies.

Durant l’année de préparation, le 

comité d’organisation s’est réuni tous 
les mois, puis le dernier mois, toutes 
les semaines, puis la dernière semaine 
tous les jours. Une émulation certaine, 
associée à une pression grandissante 
animaient les responsables de chaque 
secteur.

La participation de nombreux béné-
voles, actifs, retraités, parents ou amis, 
leur engouement et leur grande dis-
ponibilité, ont permis à notre comité 
d’organisation regroupant l’Union 
départementale et le Service Dépar-
tementale d’Incendie et de Secours 
de l’Isère, de montrer à l’ensemble des 
sapeurs-pompiers de France notre 
capacité à organiser de grands ras-
semblements et notre convivialité.

L’expérience fut enrichissante tant du 
point de vue humain que technique 
et le temps printanier a donné une 
dimension exceptionnelle à cette 
58e édition du cross national.

Pascal MARINI - UDSP 38 
Secrétaire général
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Il est de tradition que, lors du cross 
national, un stand de vente d’article de 
produits de sapeurs-pompiers soit tenu 
en faveur de l’œuvre des Pupilles (ODP).

Ainsi Liliane, Térésa, Marie-Christine, 
Nadine, Vincent et moi-même étions 
présents dès sept heures pour organiser 
notre stand et prêts lors de l’arrivée des 
coureurs et des accompagnateurs.

Casques pompiers, porte-clés, clés USB, 
Lego... ont fait le bonheur des coureurs 

qui sont passés sur le stand au profit de 
l’ODP.

Où étiez-vous positionnés ? Tout 
avait été bien pensé, nous étions à l’en-
trée du cross sous une tente PMA. Nous 
partagions cette tente avec le stand de 
la MNSPF et de la FNSPF. Nous avons 
apprécié d’être à l’abri compte tenu des 
conditions climatiques, même si de fait, 
notre stand était moins visible.

Que retenez-vous de ce cross ? Je 

suis très content d’avoir pu participer 
comme bénévole à un cross national. 
Tout a été fait pour accueillir les parti-
cipants de la meilleure façon qu’il soit. 
J’ai été impressionné par le nombre de 
participants et par le nombre de béné-
voles qui ont donné de la disponibilité 
pour cet événement. Cela reflète bien 
l’esprit des sapeurs-pompiers. Ce qui 
m’a marqué le plus, c’est la maîtrise des 
coureurs à évoluer sur un terrain plus 
que glissant !

Intégré dès le début dans les différentes 
réunions du comité de pilotage, j’ai 
pour ma part apporté le savoir- faire 
et l’expérience du service de santé et de 
secours médicaux (SSSM) pour ce cross 
national qui se déroulait sur notre ter-
ritoire.

Le jour J, j’ai œuvré pour que le secteur 
secours-sécurité dont j’avais la respon-
sabilité avec le commandant Olivier 
CROMBOIS, puisse absorber les vic-
times potentielles dans la plus grande 

fluidité, aidé en cela par une structure 
médicale dont nous avons l’habitude 
lors des grosses interventions avec de 
nombreuses victimes. De nombreux 
bénévoles, tant du SSSM que des 
sapeurs-pompiers, nous ont permis 
la prise en charge des coureurs qui le 
nécessitaient avec le plus grand soin.

C’est un événement sportif de grande 
ampleur mais aussi l’occasion pour le 
SDIS de l’Isère de montrer son savoir-
faire. C’est un vrai succès ; les retours 

sont très positifs, les bénévoles ont 
tiré une vraie fierté à participer à 
cette manifestation. L’ambiance a été 
chaleureuse avec un véritable enga-
gement de chacun des bénévoles. Le 
travail d’équipe a été particulièrement 
apprécié. Tout le personnel est resté le 
soir très tard, pour démonter tout le 
PMA malgré la fatigue du jour. J’ai un 
sentiment de fierté : le SDIS de l’Isère a 
montré une vraie capacité de mobilisa-
tion, une compétence et un savoir-faire 
unanimement reconnus.

Ludovic LOMBARD - UDSP 38 
Délégué départemental de l’ODP, animateur du pôle social

Christophe ROUX – SDIS 38 
Médecin-chef

Embarquée dans l’organisation plutôt 
par hasard, j’ai découvert une équipe 
dynamique que j’ai retrouvée lors de 
nos séances de travail régulières avec 
plaisir pendant près d’un an.

Les «hommes et femmes de l’ombre»  
ont ensuite mis toute leur énergie la 

dernière semaine pour préparer le 
terrain, recommençant même après 
les coups de vent tout ce qui avait été 
perdu durant la nuit.

Pour moi, ce sont eux les véritables 
acteurs de la manifestation.

Présente samedi avec neuf autres 

personnes pour les caisses, nous avons 
vite convenus que vu le temps, le sou-
rire était obligatoire et que la joie et 
la bonne humeur devaient prévaloir 
pour accueillir les délégations. Et cela 
a fonctionné ! Les retours m’ont sem-
blé positifs tout au long de la journée !

Aline FRANÇOIS-LEDOUX - SDIS 38 
Contrôle de gestion
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Avant le cross, il y a eu deux grandes 
étapes qui ont mobilisé l’effectif moi-
rannais : la préparation du cross dépar-
temental qui se voulait être un test, une 
étape de validation avant de passer 
à une dimension nationale de l’évé-
nement. L’équipe de préparation, plus 
petite que pour celle du cross national, 
avait vraiment fait un super travail.

L’accompagnement local sur les prépa-
ratifs de l’épreuve nationale. Ainsi, en 
plus des missions opérationnelles qui 
sont restées notre priorité, cela va de 
soi, avec une activité soutenue toute la 
semaine précédant le cross, notre effec-
tif a fait preuve de réactivité, de capa-
cité d’adaptation et de solidarité pour 
soutenir tous les travaux de préparation 
largement perturbés par une météo 
défavorable : des manœuvres pour sor-
tir des engins embourbés, l’engagement 
de l’équipe sauvetage déblaiement pour 
faire des portiques, fournir le bois néces-
saire au remplacement ou au renforce-

ment des piquets cassés par le vent…

Le jour du cross, j’étais en charge du 
secteur secours, équipe constituée de 
secouristes et de membres du service 
de santé. Plusieurs moirannais étaient 
parmi nous et ont pu apporter leur 
connaissance du secteur, véritable atout 
de la journée. L’après cross a surtout 
consisté, pour la caserne de Moirans, à 
nettoyer, ranger, réarmer le matériel.

La manifestation aura généré un travail 
très important en amont, le jour J  ou 
après l’événement et ce dans des condi-
tions difficiles. Je retiens l’engagement 
des bénévoles et des équipes de gardes. 
Je les ai fortement sollicités. Le déroule-
ment des journées a été bien perturbé, 
les journées ont été longues ! Mais 
l’effectif a répondu présent et honoré 
chaque sollicitation. Il en ressort un 
sentiment de fierté et de cohésion non 
négligeable. Je les remercie pour cela.

Je n’ai pas tout vu du cross le jour J, loin 
de là, car nous étions tous bien occupés. 
Si je devais mettre en avant un point 
particulier ce serait l’ambiance du sec-
teur «Secours». De 6 h le matin (après 
une nuit d’activité opérationnelle dense 
pour certains ; elle même dans la conti-
nuité d’une semaine incroyable) à 22 h 
le soir, j’ai vu des agents œuvrer avec le 
sourire, à tous les échelons, y compris 
lors des courses qui ont généré le plus 
de passage au PMA. J’ai eu plaisir à tra-
vailler avec cette équipe de képis noirs 
et de képis rouges ! Comme d’habitude 
en fait sur les grosses manifestations ou 
les grand grandes manœuvres SDE ! La 
connaissance réciproque et la cohésion 
portent leurs fruits.

J’ai retrouvé dans cette manifestation 
l’esprit du sauvetage déblaiement : des 
conditions difficiles, beaucoup de tra-
vail, des éléments dynamiques qui tra-
vaillent ensemble pour tenir l’objectif et 
le tout dans une ambiance sérieuse et 
sereine.

Cédric GRATIOT – SDIS 38 
Chef de caserne de Moirans

Visite de Grenoble pour mesdames 
ROLLIN, LOISEAU, SERTIN, BARTHE-
LEMY.

Le rendez-vous était fixé le vendredi 
16 mars à 10 h 00 sous les célèbres 
« Bulles » de Grenoble. Après avoir fait 
connaissance, nous avons été rejoints 
par Barbara de l’Office de Tourisme, 
notre guide pour la matinée.

C’est sous un beau ciel bleu que nous 
débutons la visite du cœur historique 
de la ville. Nous suivons les traces 
des anciens remparts qui enserraient 
CULARO (qui veut dire champ de 
courges), le premier nom de Grenoble.

Ensuite, déambulation agrémentée 
de nombreuses explications dans les 
vieilles rues et découverte de la mai-
son où vécut STENDHAL, de la cathé-
drale, du quartier des antiquaires, de 
la place Grenette… Passage par le jar-
din de ville pour regagner le téléphé-
rique à 11 h 30.

C’est avec un peu d’appréhension 
que l’embarquement se fait dans les 
« bulles » pour partir à l’assaut de la 
Bastille. Quelques minutes suffisent 
pour accéder au site fortifié sur les 
premiers contreforts du massif de 
Chartreuse. Sous nos yeux, une vue 
imprenable sur la ville et son cadre de 
montagnes qui se déroule du massif 
de la Chartreuse à Belledonne et au 
Vercors. Le temps dégagé nous permet 
d’apercevoir au loin le Mont-Blanc.

Retour sur la terre ferme où nous quit-
tons notre guide vers 12 h 30 pour 
gagner le restaurant, place Saint- 
André : repas typiquement dauphi-
nois dans un cadre magnifique face 
au Palais Delphinal. Le choix se porte 
sur le menu Stendhal : salade, jambon 
cru et… noix, poulet aux écrevisses 
et... gratin dauphinois, pâtisserie 
aux...noix et sa glace...

14 h 30, après un petit clin d’œil à 
la statue de Bayard, nous prenons 

la direction du Musée Dauphinois 
par l’escalier. Après l’ascension des 
nombreuses marches, nous sommes 
réceptionnés à l’entrée du site par 
Jacqueline notre guide de l’après-midi.

Nous pouvons admirer une magni-
fique exposition qui retrace l’histoire 
des Jeux Olympiques de Grenoble en 
1968 (cinquantenaire oblige !). Nous 
poursuivons par la visite commentée 
du Couvent Sainte-Marie-d’en-Haut.

Nos invitées nous font part de leur 
satisfaction et remercient chaleureu-
sement l’UDSP 38 pour l’organisation 
de cette agréable journée de décou-
verte de la capitale des Alpes. Il est 
maintenant temps de regagner, par 
le quartier Saint-Laurent et les quais, 
la gare du téléphérique où nous avi-
ons rendez-vous avec le minibus 
à 17 h 00.

Robert COQUET et Auguste GILLET - Anciens de l’UDSP 38 
Accompagnateurs des conjointes des membres du jury
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Logistique, sécurité, bénévoles… 
nombreux étaient les différents sec-
teurs d’organisation du 58e cross 
national le samedi 17 mars à Moirans.

Les six services civiques du SDIS de 
l’Isère ont pu s’investir quant à eux au 
sein de la mission de secrétariat, gérée 
par le responsable de la filière spor-
tive, Hugo GENTY.

C’est à partir de mi-février que notre 
travail a commencé : préparation de 
la réception des dossiers, organisa-
tion des inscriptions en ligne mais 
aussi prise de contact avec les diffé-
rentes délégations départementales. 
Notre rôle principal a été de contrôler 
les éléments d’inscription de chaque 
délégation, notamment les autorisa-
tions parentales, les certificats médi-
caux, les fiches logistiques des repas… 
Cette mission nous a occupés durant 
presque un  mois !

Une fois l’ensemble des inscriptions 
réalisées, nous nous sommes rendus 
sur place en vue d’aider les autres 

bénévoles au montage du parcours. 
Nous avons également pu fournir du 
travail sur la partie logistique avec 
l’équipe du lieutenant Jean-Pierre 
LEGER pour la préparation des piquets 
et des pancartes.

C’est à partir du vendredi 16 mars que 
nous avons commencé à accueillir les 
différentes délégations. Objectifs  : 
contrôle du dossier, rajouts éventuels 
de remplaçants, suppression des cou-
reurs désistés et explications en tous 
genres. Dans le même temps, une 
autre partie des services civiques s’oc-
cupait de préparer les colis contenant 
les différents cadeaux. Cette mission 
s’est achevée le samedi matin.

Le jour J, après avoir finalisé l’accueil 
de chaque délégation, et après une 
courte pause pour manger, les six 
services civiques se sont séparés en 
trois groupes avec chacun sa mission. 
Un premier groupe a été affecté au 
PMA, et ils ne se sont pas ennuyés ! 
Le PMA a admis bon nombre de 

coureurs usés par la course. Il y avait 
même une équipe sur la ligne d’arri-
vée qui avait pour but d’amener les 
coureurs les plus mal en point direc-
tement au PMA. Un second groupe 
avait pour mission d’être posté sur la 
ligne d’arrivée, en vue de surveiller les 
trois premiers de chaque course et les 
amener au contrôle anti dopage si 
nécessaire. (Mal)heureusement aucun 
contrôle n’a été effectué, cependant ils 
ont pu aider les juges dans l’affichage 
des résultats. Enfin un dernier groupe 
s’est retrouvé à la chambre d’appel, 
sur l’aire de départ, avec pour mission 
d’aider les juges fédéraux au contrôle 
de l’identité de chaque coureur péné-
trant l’enceinte de départ. Une belle 
occasion pour souhaiter une bonne 
course aux 3 000 coureurs !

Cette manifestation sportive s’est ter-
minée pour notre part aux alentours 
de 21 h, mais nous étions présents le 
lendemain pour l’opération de range-
ment, qui nous a été possible grâce au 
dynamisme et à la joie du groupe.

Ce qui ressort de cet événement, c’est 
tout d’abord une préparation difficile, 
avec une météo peu clémente mais 
largement combattue par une bonne 
humeur et un esprit de cohésion. Cette 
mission de secrétariat nous a permis 
de rencontrer des sapeurs-pompiers 
de toute la France, de métropole et des 
départements d’outre-mer, et ça c’est 
une occasion comme il y en a peu. 
Nous sommes fiers d’avoir accompli 
cette mission, mission pour laquelle 
de bons retours ont été faits.  Nous, les 
six services civiques du SDIS de l’Isère, 
sommes heureux d’avoir pris part à 
cette organisation, et plus tard, nous 
pourrons dire que nous étions là !

Laurine FERFER, Lucile TOUCHET, 
Sevan OLOUSOUZIAN, Nathan BUISSON, 
Denis LESSART et Emilie OGIER-COLIN - SDIS 38 
Service civique
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L’inscription en tant que bénévole 
était de découvrir l’organisation d’un 
tel événement au niveau national.

Nous avons été impressionnées par 
l’ampleur du travail fourni par tous les 
acteurs chargés de la bonne marche 

de cette rencontre. C’est donc sans re-
gret que nous avons sacrifié la grasse-
matinée du samedi matin...

Le bonus de cette journée a été pour 
nous de pouvoir aider dans différents 
domaines comme la restauration, 

l’animation du podium avec le spea-
ker et la tenue de la caisse de vente de 
jetons. Nous avons été enchantées de 
rencontrer Joël (le présentateur) qui 
est passionné par les cross de sapeurs-
pompiers qu’il anime depuis plus de 
20 ans.

Malgré le temps très pluvieux, les sou-
venirs que nous retenons sont très po-
sitifs : le courage des athlètes, la bonne 
humeur des coupe-vent rouges croisés 
sur tout le site, les coureurs d’Outre-
mer grelotants et le soleil grenoblois 
présent dans l’état d’esprit de chacun.

Nous sommes très fières d’avoir contri-
bué à la réussite de cet événement qui 
restera pour nous une belle aventure 
humaine.

Nathalie ARNAUD, Bénédicte BLANC-GONNET, 
Annick DELETRAZ, Nadège MASSIAGO - SDIS 38

Le secteur logistique m’a été confié, 
aidé par les jeunes de la commission 
des sports de l’UDSP 38, à savoir le club 
des quatre (Attilio LAPAGLIA, Marcel 
PERRIN, Claude MATHIEU, Jean-Pierre 
MEYRIEUX) et moi-même, renforcés 
par Jérôme GERMAIN et Sébastien 
CREPIN.

Nous avons démarré le lundi ; nous 
avons commencé à rassembler et récu-
pérer le matériel à droite à gauche avec 
les voyages sur Seyssins et Colombe. 
Lundi, nous étions tous les cinq seuls 
au milieu de ce grand parc, avec un 
temps convenable pour la saison. Il est 
décidé de monter le décrottoir : mission 
confiée au club des quatre ; un modèle 
de montage et c’est parti. De mon côté, 
je me transforme en déménageur pour 
faire les voyages de matériel à récupé-
rer.

Le mardi, l’emploi du temps était bien 
évidemment tracé depuis la veille : 
signalisation de la voie publique, 
fléchage... Toute l’équipe est partie 
avec 2 VTU remplir la mission...

Tout au long de la semaine, nous nous 
sommes attelés à monter des tentes, 
mettre en place les toilettes, tracer les  
parkings, délimiter les emplacements 

sur le terrain de foot pour que les délé-
gations puissent monter leurs tentes.

Mercredi, première surprise ! En regar-
dant le décrottoir, nous nous aper-
cevons que celui-ci a été monté à 
l’envers... Ce n’était pourtant pas com-
pliqué au départ. Canaliser l’eau pour 
que celle-ci s’écoule où il faut, une 
arrivée d’eau et un surélèvement pour 
se nettoyer sans se re-salir. Change-
ment de méthode : canaliser l’eau avec 
du poliane et une sur-hauteur avec 
des palettes ; mais bien évidemment 
ne pas se tromper mettre d’abord le 
poliane et ensuite les palettes et non 
l’inverse...

En termes de logistique, nous avons 
rapatrié des tables et des chaises des 
collectivités voisines, des barrières... Il 
a été nécessaire de solliciter des VTU et 
des VL. Deux quads ont été mis à notre 
disposition pour la manifestation : 
un de la société Polaris et le second, 
le mien avec ma remorque. Celui-ci a 
énormément facilité le transport de 
matériel lors du montage, le jour J et 
pour le démontage.

Nous avons fait faire 1 700 piquets 
sans compter ceux qui ont été détruits 
lors de la tempête de la nuit de mer-

credi à jeudi. 6 000 mètres de filets ont 
été achetés pour cette manifestation, 
30 poubelles sont acheminées du pays 
voironnais pour le week-end sportif.

Vendredi dans l’après-midi, nous n’avi-
ons pas encore bouclé toutes nos mis-
sions. La pression montait !

Ce que je retiendrai de cette mani-
festation ? Nous avons passé des 
journées bien remplies dans la bonne 
humeur et la décontraction... Pour ma 
part, il a fallu aussi gérer cette belle et 
fine équipe. Pas toujours facile! Nous 
garderons en mémoire, bien évidem-
ment de bons souvenirs. Aujourd’hui, 
on en parle plus facilement. Le chal-
lenge était très important. La pression, 
le stress de bien faire étaient de chaque 
instant. Nous n’avions pas droit à 
l’erreur. Mais très sincèrement, c’est 
une expérience à vivre et je suis fier de 
l’avoir vécue avec vous tous...

Par ce témoignage, je souhaite aussi 
associer et remercier toute l’équipe qui 
était à mes côtés. Équipe sans qui rien 
n’aurait pu se faire aussi bien. Ils ont 
donné beaucoup pour cette manifes-
tation. 

Merci encore !

Jean-Pierre LEGER – SDIS 38 
Responsable du secteur logistique
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Le cross national vu par des sportifs qui 
n’ont pu aider à l’organisation, retenus 
par une autre compétition : X-trem chal-
lenge de l’UDSP de l’Oise.

Le cross est une épreuve qui fait réfé-
rence en matière d’activité sportive chez 
les sapeurs-pompiers, puisque de tout 
temps, pour améliorer et conserver une 
condition physique, c’est une activité 
simple qui demande peu de moyen pour 
la pratiquer.

Les conditions de réalisation de cette 
compétition ont été très rudes au vu des 
conditions climatiques ; les pratiques 
ont été hors normes, dans la boue, sous 
la pluie et une température digne d’un 
mois de  décembre. Courir dans de telles 
conditions demande de la motivation 
et un mental à toute épreuve avec une 
seule envie, se dépasser soit même pour 
réaliser et finir la course. De plus, se 
mesurer aux autres en défendant ses 
propres couleurs départementales, ce 

sont les mêmes conditions et émotions 
que l’on retrouve quand on décide de 
faire un défi de grimper de cordes en 
équipe.

Que l’on travaille avec les jambes ou 
avec les bras, le sport est un gros vecteur 
de rassemblement, de partage ou de 
défense d’une cause. Il permet de porter  
haut nos valeurs de sapeurs-pompiers. 
C’était un énorme challenge que de 
préparer et d’organiser une telle compé-
tition ! Vu de ma position extérieure, le 
bilan final est une réussite.

Bravo à tous les bénévoles.

Aperçu de l’activité pour la préparation du cross national, 
par un groupe d’anciens : de multiples réunions au CFD et 
sur le terrain, animées par Jean-Pierre LEGER, responsable 
du secteur logistique puis sur le terrain du lundi 12 au lundi 
19 mars pour la réalisation d’actions concrètes.

Avec la fine équipe des anciens (appelée les bras cassés ou 
encore les pieds nickelés), toujours actifs dans la commis-
sion départementale des sports de l’UDSP 38. Les barrières et 
autres objets lourds n’ont pas résisté aux bras musclés de la 
vieille garde…

Un petit café avant de débuter les activités  nous permet de se 
rencontrer et de se saluer, moment précieux. Puis c’est le tour 
de l’échauffement par des mouvements appropriés, quelques 
précautions pour nos vieilles articulations… Merci au profes-
seur d’éducation physique.

Je ne sais pas si nous étions des oiseaux de mauvais augures 
en installant en premier le décrottoir mais l’histoire a démon-
tré qu’il a été bien utile aux concurrents.

Nous étions l’équipe de la signalisation et de la circulation. Il a 
fallu préparer le terrain, tracer et planter les piquets pour déli-
miter les emplacements des délégations des départements. 
Cette zone leur permet d’installer leur tente ou marabout… 
A noter qu’une délégation a sollicité une aire de 20 m par 20 
m. Ils ont dû dormir sur le terrain ! 400 m² pour un groupe : 
heureusement que toutes les équipes n’ont pas eu le même 
besoin !

Il a été nécessaire de réaliser plusieurs voyages à Seyssins et 
Colombe afin de récupérer les barrières pour la chambre d’ap-
pel, pour la zone de départ ou pour la sécurité du site.

L’étape suivante a consisté à tracer les parkings pour les VTP, 
pour les VL des sapeurs-pompiers et celles des visiteurs. Puis ce 

fut le tour de l’installation des panneaux routiers pour diriger 
l’ensemble des participants vers le site, la pose des panneaux 
d’informations sur le site pour diriger les protagonistes vers les 
différents pôles pour les visiteurs…

Le vendredi divers travaux de dernières minutes pour une telle 
organisation avant le grand jour nous ont été confiés.

Samedi, la fièvre du moment ! Six heures tout le monde sur le 
pont ! Nous étions positionnés sur la route pour notre équipe 
afin de diriger les bus pour que les occupants descendent rapi-
dement leurs équipements et puissent repartir vers leur zone 
de stationnement.

Dans la journée, il a été nécessaire de gérer les allers-et-venues 
dans les parkings. Avec la météo défavorable, les voitures 
(tout comme les coureurs sur le parcours) se sont embourbées. 
Un peu de pousse-pousse et le tour est joué ! En milieu d’après-
midi nous avons repris nos postes pour organiser le retour des 
bus. 19 h 45 : fin de missions !

Dimanche matin, les yeux battus mais toujours l’envie de par-
ticiper à ce bel événement, il était temps de ranger et nettoyer 
le site. Cette tâche s’est poursuivie lundi pour les bénévoles qui 
étaient disponibles.

En toute amitié, nous avons passé une semaine extraordi-
naire, dans la bonne humeur, comme à l’accoutumée. Sous un 
soleil ardant (quand il sortait), les anciens retraités sont venus, 
parfois de loin, aider les jeunes retraités, rehausser l’ambiance 
et rappeler les bons souvenirs. C’est le cas de Claude SPERONE 
et de Maurice CHEVRIER dit « MATOU ».

En conclusion, une telle organisation permet la rencontre des 
actifs professionnels, volontaires et des anciens sapeurs-pom-
piers dans une superbe ambiance.

David BIANZANNI – SDIS 38 
Caserne de Grenoble

Marcel PERRIN – UDSP 38 
Au nom des anciens

Patrick SCHNEEBERGER 
Ville de Moirans - Gardien du gymnase
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Outres les différents contacts de prépa-
ration, tout a réellement commencé, 
pour moi, le mardi qui précédait. 

Accompagné des bénévoles, nous 
avons réalisé les repérages pour la mise 
en place des décrottoirs, le tracé du par-
cours, le marquage des parkings... J’ai 
réalisé l’interface entre les bénévoles et 
le site.

J’ai été agréablement surpris par 
l’ambiance qui régnait avec les béné-
voles quels qu’ils soient. Le nombre de 
bénévoles et les moyens conséquents 
déployés sur le site m’ont impressionné. 
Depuis 2005, c’est la plus grosse mani-
festation que le site a accueillie. D’habi-

tude, la plus grosse compétition, c’est 
le cross académique qui est organisé 
ici, mais il ne concerne que 1200 /1500 
coureurs. Eux, en trois heures tout est 
monté : ils ne mettent que de la tresse 
de chantier, vous des filets. Vous, vous 
aviez en plus besoin d’une très grande 
largeur pour la ligne de départ, autre 
caractéristique de votre organisation.

Vous avez manqué de chance avec le 
coup de vent, dans la nuit de mercredi 
à jeudi, ce qui a ruiné une partie de vos 
efforts. Votre réactivité et les moyens 
mis en œuvre pour réparer les dégâts 
m’ont là aussi impressionné. Vous avez, 
en moins de deux jours, tout refait ce 
qui avait été détruit et renforcé ce qui 

devait l’être.

La camaraderie qui régnait entre géné-
rations, entre les retraités et les actifs 
était agréable à voir. Je n’ai pas retenu 
tous les noms mais je garde d’agréables 
souvenirs des moments passés avec 
Hugo, Jean-Pierre et surtout Hervé 
EYMARD, trois jeunes sympathiques et 
dynamiques.

L’équipe festive du service animation de 
la mairie a été très disponible et réac-
tive pour répondre à nos multiples sol-
licitations malgré l’organisation d’une 
autre manifestation sur la commune. 
Je suis content d’avoir pu participer à 
vos côtés à cette belle compétition.

Patrick SCHNEEBERGER 
Ville de Moirans - Gardien du gymnase

L’univers des sapeurs-pompiers ne 
nous était pas totalement inconnu car 
dans notre quotidien nous sommes 
entourés de sapeurs-pompiers volon-
taires. Mais rentrer, l’espace d’une jour-
née, dans cette grande famille était un 
peu stressant pour nous, sachant qu’en  
plus, une mission de confiance nous 
avait été attribuée à savoir « tenir la 
caisse ».

Très rapidement, Aline, Stéphane, Ber-
nard ont su nous mettre à l’aise et nous 
ont donné les précieuses consignes. La 
confiance s’est rapidement instaurée et 
nous avons commencé à accueillir les 
premières personnes.

Pas de grincheux, que des personnes 
forts sympathiques. Et toute la jour-
née, nous avons vu défiler les diffé-
rentes délégations et notre curiosité 
s’est aiguisée.

Vous venez d’où ? Nous demandions 
avec le sourire.

De Cavaillon : ah, vous auriez pu 
emmener le soleil…

Du Calvados : moi, j’y ai toute ma 
famille…

De Charleville-Mézières : vous avez 
un beau festival de marionnettes… 

Territoire de Belfort : ma fille habite 
Denney…

Voilà comment tout au long de la jour-
née des échanges agréables se sont 
instaurés.

En fin de journée, le soleil a fait 
une timide apparition et au même 
moment l’ambiance à la caisse était un 
peu moins conviviale : il n’y avait plus 
de bière… catastrophe ! Les différentes 
délégations avaient envie de trinquer 
avant de reprendre la route, qui pour 
certains, allait être longue.

Nous avons passé toutes les trois une 
agréable journée, très enrichissante 
et notre seul regret c’est que le temps 
ne nous a pas permis de profiter des 
autres stands…

Laurence BRIARD, Sylvie GUINET, Danielle PERRIN-CAILLE 
Bénévoles

Le comité de rédaction
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Assemblée générale de l’Union Régionale 
des Sapeurs-Pompiers de Rhône-Alpes

L’Union Départementale des 
Sapeurs-Pompiers de l’Isère était 
représentée par le président, 
Jacques PERRIN, les vice-présidents 
Jean-Luc GIRAUD, Bernard GATEAU 
et Ludovic LOMBARD, le secrétaire 
général Pascal MARINI, le secrétaire 
général adjoint Vincent TAMBUZZO, 
le trésorier adjoint Fabien FOURREL, 
le responsable du pôle communica-
tion Bernard MOLLIER, l’animateur 
de la commission secourisme Brice 
GILLOUD, la représentante des PATS 
Laurence OGIER-COLLIN ainsi que 
Jean-Jacques VITTOZ.

Après l’accueil autour du café et la 
pogne locale organisé chaleureu-
sement par l’amicale des sapeurs-
pompiers d’Alixan et l’UDSP de 
la Drôme, le mot de bienvenue 
de Madame Aurélie BICHON 
LARROQUE, maire d’Alixan et de 
Madame Anna PLACE conseillère 
départementale.

L’assemblée générale a permis de 
valider le compte-rendu moral de 
l’activité écoulée présenté par le 

secrétaire général adjoint, ainsi que 
les comptes de l’année 2017 et le 
budget prévisionnel 2019 exposé 
par le trésorier général. Le montant 
des cotisations 2019 reste inchangé 
comme depuis plus de cinq années. 

Le colonel honoraire Philippe 
PATHOUX président de l’Union 
Régionale a promulgué le résultat 
des votes pour l’élection du nou-
veau président de l’URSPRA, le pré-
sident actuel ayant prolongé son 
mandat d’un an supplémentaire 
faute de candidat déclaré en 2017. 
L’adjudant-chef Patrick ROCHE, 
actuel président de l‘Union Dépar-
tementale de la Drôme, a été élu à 
l’unanimité. 

Après la clôture de l’assemblée 
générale, un temps de travail avec le 
président de la fédération nationale 
des sapeurs-pompiers de France, 
Éric FAURE, a permis d’échanger sur 
le développement et le maintien du 
volontariat, le secours d’urgence 
aux personnes et les travaux en 
cours de la mission nationale sur le 

volontariat. Une heure trente fort 
intéressante. 

Les prochains rendez-vous de 
l’union régionale des sapeurs-
pompiers Rhône-Alpes seront tout 
d’abord une réunion du conseil 
d’administration pour l’élec-
tion d’un nouveau bureau, et du 
congrès national qui se tiendra à 
Bourg-en-Bresse à la fin du mois de 
septembre.

Le comité de rédaction

Le samedi 7 avril, s’est tenue à Alixan (26) l’assemblée générale ordinaire de 
l’Union Régionale des Sapeurs-Pompiers de Rhône-Alpes (URSPRA).
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Section de jeunes sapeurs-pompiers 
de Pont-de-Chéruy

Les objectifs de l’équipe encadrante 
sont :

- �de regrouper les jeunes afin de pro-
mouvoir leur sens civique et leur esprit 
d’abnégation et de dévouement,

- �d’assurer une formation civique, tech-
nique et sportive basée sur les valeurs 
des sapeurs-pompiers,

- �permettre de préparer, par des ensei-
gnements théoriques, pratiques et 
sportifs, l’obtention du Brevet Natio-
nal des Jeunes Sapeurs-Pompiers.

La création de cette section a été por-
tée par le capitaine Frédéric PENVERN 
au moment de son commandement 
de la caserne de Pont-de-Chéruy et 
du centre de secours des « Portes du 
Dauphiné ». Le centre de secours com-
prend quatre casernes : Crémieu, Pont-
de-Chéruy, Trept et Villette-d’Anthon. 
La caserne de Trept dispose déjà d’une 
section de JSP.

La nouvelle section de JSP s’intègre 
dans le projet de développement du 
volontariat local. Il permet également 
d’apporter des solutions aux difficul-
tés de recrutement et de disponibilité 
des sapeurs-pompiers. Même si notre 
recrutement ne doit pas reposer exclu-
sivement sur des jeunes, une section 
de JSP concourt au maintien des effec-
tifs.

Les premiers mois au contact des 
jeunes sont très enrichissants. Cela crée 
du lien entre les différentes généra-
tions de sapeurs-pompiers. Les jeunes 
et leurs familles sont très impliqués 
dans l’association. Ils permettent d’ou-
vrir le monde des sapeurs-pompiers et 
de développer la citoyenneté.

L’expérience de ces premiers mois nous 
questionne sur l’avenir. Dès la pro-
chaine rentrée, deux groupes seront 
à animer (JSP1 et JSP2). Ces questions 
concernent les ressources nécessaires 
en animateurs et en matériels pour 

assurer des activités pédagogiques de 
qualité.

Une certitude ! Nous sommes fréquem-
ment sollicités par des parents pour que 
leurs enfants intègrent notre section. 
Les camions rouges et les valeurs des 
sapeurs-pompiers font toujours autant 
rêver les enfants.

Nous espérons que cette section de 
JSP va permettre de pérenniser, sur 
notre territoire, le volontariat et le sys-
tème actuel basé sur une majorité de 
sapeurs-pompiers volontaires.

Christophe NOUVION et William PEPIN
Pont-de-Chéruy

La section des jeunes sapeurs-pompiers (JSP) de Pont-de-Chéruy a débuté 
son activité en septembre 2017 avec 17 jeunes de 12 à 14 ans qui constituent 
le groupe JSP1.
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Bruxelles – Amsterdam
«On a passé un super 
séjour dans deux belles 
villes avec nos amis des 
pupilles. C’était génial ! 
Merci à l’ODP et à l’UDSP 
38.»

Johan & Arthur 
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J’ai vécu la dernière étape de 
mon BAFA cette année au lycée 
OZANAM, à Châlons-en-Champagne.

Dans mon groupe, nous étions seize 
jeunes et adultes. Cette semaine 
était basée sur la création et l’orga-
nisation d’un grand jeu. Je faisais 
donc partie de l’approfondissement 
« jeux et grands jeux ». Ce grand jeu 
a été créé à partir d’un fil conduc-
teur. C’était l’histoire de Thomastro-
naute et Cédoine son Lama.

Ils étaient dans leur vaisseau spatial 
et devaient atterrir de toute urgence 
sur la planète « Terre » suite à un 
souci qui a fait tout fonctionner à 
l’envers. Les participants du grand 
jeu devaient retrouver qui avait fait 
ça et réunir toutes les pièces du vais-
seau pour que Cédoine et Thomas 
repartent dans l’espace. Le grand 
jeu était composé de neuf stands/
épreuves qui étaient tous adaptés 
au fil conducteur. Nous avons donc 
dû monter des décors, nous dégui-
ser, mettre en place nos stands et les 
tenir durant le déroulement du jeu. 

Mise à part le grand jeu, nous avons 
décoré notre salle, créé et inventé 
des jeux de sociétés pour enfants, 
assisté à des débats sur des sujets 
importants concernant l’anima-
tion et les enfants, participé à des 
séances de contes et des veillées et 
nous avons mis en place des séances 
de jeux et de chants. Ma séance de 
jeux a été organisée par trois jeunes 
et moi-même ; il s’agissait de créer 
un fil conducteur (nous avons choisi 
le thème Halloween) et de proposer 
3 - 4 jeux aux enfants (représentés 
par les jeunes du stage). 

Les jeux choisis étaient : le Fakir 
(appelé ici « sorcière hantée »), 
l’épervier (renommé « le zombi 
part en chasse »), le poisson dans 
la poêle (ici « les citrouilles dans la 
marmite ») et enfin la lune polie (ici 
appelée « l’araignée polie »). Nous 
avons adapté le nom de chaque jeu 
pour qu’ils puissent être en accord 
avec l’histoire Halloween que nous 
avions choisie et inventée.

Nous avons développé deux tran-
sitions, une entre le fakir et l’éper-
vier : c’était une chorégraphie pour 
échauffer les jeunes avant de courir 
et une autre entre l’épervier et le 
poisson dans la poêle : une marche 
simple avec inspirations/expirations 
pour calmer le rythme cardiaque.

Nous avons partagé de très bons 
moments tous ensemble. Il y avait 
une très bonne ambiance et une 
grande entraide au sein du groupe. 
Cela nous a permis de bien orga-
niser le grand jeu et de rendre 
ces quelques jours encore plus 
agréables. Concernant les forma-
teurs, ils ont été géniaux !

Je suis aujourd’hui diplômée du 
BAFA, j’en suis très heureuse ! Je 
compte bien participer à des colo-
nies de vacances (en tant qu’anima-
trice) dans le cadre de l’ODP dès que 
je me sentirai prête. En attendant, je 
vais prendre beaucoup de plaisir à 
travailler en centre de loisirs pen-
dant les vacances. Je tiens à remer-
cier l’ODP et l’UDSP 38. Je garderai 
de très beaux souvenirs de ma for-
mation BAFA. Pour finir, j’encourage 
les jeunes qui aiment l’animation et 
les enfants à suivre cette formation 
car c’est une très belle expérience.

Amandine

BAFA - Approfondissement 
du 21 au 26 octobre 2017, à Châlons-en-Champagne (Lycée OZANAM)
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RASSEMBLEMENT PUPILLES MAJEURS
du 24 au 26 novembre 2017, à Perpignan (Rivesaltes)

Vendredi 24 novembre
13 heures 50 : Jessica, Oriane et moi 
avons pris le bus en direction de la 
gare de Valence. Le temps est très 
vite passé !

Vers 15 heures : Nous sommes mon-
tées dans le TGV en direction de 
Perpignan. C’est après trois heures 
de voyage que nous sommes 
enfin arrivées à la gare de Perpi-
gnan où les trois sapeurs-pompiers 
de l’union départementale des 
Pyrénées-Orientales (66) nous 
attendaient. L’un d’entre eux nous a 
conduit jusqu’à l’hôtel situé à Rive-
saltes, à dix minutes de Perpignan.

À notre arrivée vers 18 heures 15, 
les secrétaires de l’ODP nous ont 
accueillies avec un grand sourire ! 
Nous avons regagné notre chambre, 
prévue pour deux personnes. J’ai 
donc partagé la mienne avec ma 
sœur Jessica ; Oriane était seule.

Juste avant le repas, nous avons 
retrouvé une très bonne amie à 
nous. Nos retrouvailles ont impres-
sionné et fait sourire les secrétaires 
de l’ODP. Je vous laisse imaginer 
trois jeunes filles qui se retrouvent 
après un an. Quel bonheur ! Ce 
moment a été rempli de merveil-
leuses émotions et ce n’était que le 
début…

Le repas, sous forme de buffet froid, 
a été partagé avec tous les pupilles 
présents et le personnel. C’est dans 
une très bonne ambiance qu’il s’est 
déroulé. Après le repas, les sapeurs-
pompiers de l’union départemen-
tale nous ont conduits au marché 
de Noël de Barcarès. Certains se 
sont promenés et d’autres sont res-
tés au bar. Nous avons trouvé cet 
endroit magique et magnifique. 
La décoration était immense, lumi-
neuse et très jolie. Nous en avons 
profité pour faire quelques achats 
et surtout pour grignoter des sucre-
ries telles que les churros… La soi-
rée a été plus ou moins longue pour 
certains. Certaines personnes ont 
décidé de rentrer plus tôt pour être 

en forme le lendemain, car c’est une 
grosse journée qui nous attendait ; 
d’autres ont décidé de rester éveil-
lées.

Moment de rires et d’émotions : j’ai 
retrouvé Oriane devant ma porte 
à une heure du matin (alors que je 
dormais déjà) pour me demander 
du dentifrice… c’était comique. 
L’une dormait et l’autre rentrait tout 
juste du marché de Noël ! Et j’ai 

retrouvé caché derrière le mur un 
très bon ami, quelle surprise ! Et tel-
lement d’émotions… Ce n’est que 
du bonheur de retrouver ses amis.
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Samedi 25 novembre
Matin : différents ateliers nous ont 
été proposés. Parmi ces ateliers, il y 
avait les gestes de premiers secours, 
l’atelier ODP, le théâtre et « acquérir 
un bien immobilier ». Toutes les trois 
nous avons choisi l’atelier ODP pour 
être mieux informées de son fonc-
tionnement et des prestations aux-
quelles nous pouvions prétendre.

A midi : le repas s’est déroulé à l’hô-
tel Novotel. C’était un buffet froid 
avec pizza, quiche, poulet, taboulé, 
salade et divers desserts… Il nous 
fallait prendre des forces pour notre 
activité de l’après-midi.

Dans l’après-midi : en route pour 
le laser-game !! Nous avons formé 
trois équipes au hasard. Chacune a 
joué deux fois. C’est l’équipe jaune 
qui a remporté la victoire (c’est mon 
équipe) !

Le soir : nous sommes partis pour la 
soirée rouge & jaune (couleurs cata-
lanes de Perpignan). Un restaurant 
a été privatisé pour nous avec un 
DJ et un bon repas (salade, poulet 
avec sauce, haricots verts, pavé à la 
pomme de terre… et un dessert aux 
fruits et à la chantilly). La soirée s’est 
bien déroulée ; nous avons passé un 
bon moment.

Dimanche 26 novembre
Matin : nous avons visité le vignoble 
« Dom Brial » de Baixas en deux 
groupes (un pour l’explication de 
la technique, des caves, de la mise 
en vente… et un autre aux vignes). 
Nous avons déjeuné sur place. Au 
repas, dégustation du vin et du 
muscat de Noël (mmmh délicieux) 
et paëlla. Le départ se rapprochait à 
grands pas…

Début d’après-midi : retour à la gare 
en direction de Valence pour nous. 
Nous avons fait un bout de chemin 
avec nos amis parisiens qui étaient 
dans le même TGV que nous. C’était 
sympa. Nous leur avons dit au revoir 
en chemin…

Vers 18 heures environ : nous 
sommes arrivées à Valence. Le TER 
en direction de Grenoble est rapi-
dement arrivé. Nous étions très 
fatiguées en arrivant à Grenoble 
mais nous avions passé un très bon 

séjour avec les autres pupilles. Ce 
week-end nous a donné envie de 
participer au prochain rassemble-
ment pour à nouveau passer des 
moments inoubliables.

Nous remercions l’UDSP 38 qui 

nous a permis de participer à ce 
rassemblement pour la première 
fois et à l’ODP pour avoir organisé 
ce week-end avec les sapeurs- 
pompiers de l’UDSP 66. 

Amandine
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Naissance de Tao smoter

Naissance de marc giroutru

Des écoCup pour un don

C’est lors de leur traditionnelle 
vogue, le week-end des 5, 6 et 7 
mai 2017 qui coïncidait avec la pre-
mière journée portes-ouvertes de 
leur caserne que les sapeurs-pom-
piers de Frontonas ont vendu près 
de 650 EcoCup aux couleurs de leur 
amicale. Le but : reverser intégrale-
ment le bénéfice des ventes au pôle 
social de l’UDSP 38.

Le 6 janvier dernier, à l’occasion 
de leur cérémonie de Sainte-
Barbe, l’adjudant-chef Rémi CHA-
TELAT, président de l’amicale des 
sapeurs-pompiers de Frontonas 

et le lieutenant Jean-Marc FORET, 
chef de caserne, ont remis au colo-
nel Jacques PERRIN, président 
de l’Union Départementale des 
Sapeurs-Pompiers de l’Isère, accom-
pagné du capitaine honoraire Gaé-
tan VALVO, représentant le pôle 
social de l’UDSP 38, un chèque de 
400.00 €.

La récolte de fonds continuera au 
cours de l’année 2018 et fera l’objet 
d’une remise ultérieure. En plus 
d’être un geste solidaire, c’est un 
geste « verre » puisque les EcoCup 
sont des verres réutilisables, dimi-

nuant ainsi la consommation de 
gobelets plastiques jetables lors 
des manifestations.

Rémi CHATELAT
Frontonas

650 EcoCup vendus et 400.00 € reversés au pôle social de l’Union 
Départementale des Sapeurs-Pompiers de l’Isère.

Marc est le fils de Pierre GIROUTRU et l’arrière-
petit-fils de Gérard GIROUTRU, membre du 
comité d’honneur de l’UDSP 38.
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Saint-Quentin-sur-Isère

Vizille

Louis est né le 19 janvier 2018 à 7 h 48.
Il pesait 2.270 kg pour 47 cm.

C’est le premier enfant du 
caporal-chef Rémy BELLIER de la caserne

de Saint-Quentin-sur-Isère et
de sa compagne Valérie.

Comme un merveilleux cadeau, Lolie est née 
le 29 décembre 2017 au foyer de Pauline GAMBIN et de 

l’adjudant Nicolas MARINI. Voici leur recette : 

 D’abord une bonne dose d’amour 
à mélanger à un zeste de tendresse.

 Ajouter une à deux cuillères à soupe de magie.
 Laissez mijoter le tout pendant 

9 mois en l’entourant de douceur.
 Pour finir, saupoudrez le tout de bisous 

et surveillez tendrement.

Le caporal Benjamin GUINOT 
et Murielle sont heureux d’annoncer 

la naissance de Milan le 15 mars 2017 
qui fait la joie de ses deux frères 

Jean-Ours et Pierre-Loup.

theys

NAISSANCES
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MARIAGES
Theys

Le samedi 2 septembre 2017 à 
la mairie des ADRETS se sont 
unis Véronique SAVIOZ et le 

sergent-chef Julien NAVARRO 
accompagnés de leurs enfants 
Thilbaut et Maïlen, suivie de la 

bénédiction en l’église de THEYS.

Une haie d’honneur des sapeurs-
pompiers tarins les attendait sur 

les marches avec la pluie.

L’Union Départementale
adresse tous ses voeux de

bonheur aux jeunes mariés.

Saint-Quentin-sur-Isère

Camille est née le lundi 12 mars 2018 
à 3 h 37 du matin au CHU de Grenoble. 

Elle mesurait 53 cm pour 3 kg 770. 
Camille est la seconde fille du sapeur Gérard GUTHINGER 

de la caserne de Saint-Quentin-sur-Isère 
et de son épouse Élodie.

Elle est la petite sœur de Julia qui a trois ans et demi.

L’Union Départementale adresse ses félicitations 
aux parents et des gros bisous aux enfants.
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Bernard MONNIER (27 avril 1954 – 28 mars 2018)

DÉCÈS

Centre	 Prénom	 Nom
St-Laurent-du-Pont	 DAS	 Sylvain
La-Côte-St-André	 LARDON	 Jean-Claude
Vourey	 FELTRIN	 Rémy
La Chapelle-de-Surieu	 REY	 André
St-Hilaire-du-Rosier	 JOANNAN	 Cédric
Châbons	 GUTTIN	 Jean-Marie
St-Laurent-du-Pont	 RIVIERE 	 Louis
Livet-et-Gavet	 BLOND	 René
St-Quentin-Fallavier	 CHEMIN	 Jean
St-Baudille-de-la-Tour	 NALY	 Yvon
St-Martin-d’Uriage	 SERVOZ GAVIN	 Jean-François
St-Egrève	 MONNIER	 Bernard
Le Futeau	 FAVET	 Pierre

L’Union Départementale adresse 
ses sincères condoléances aux familles.

Mon cher Bernard, je me fais l’inter-
prète des sapeurs-pompiers volon-
taires et professionnels pour te dire 
notre profonde émotion et la tris-
tesse ressentie aujourd’hui suite à 
la disparition prématurée d’un ami.

Nous avons fait ta connaissance en 
1989, lors de ton premier engage-
ment de sapeur-pompier volontaire 
au centre de Saint-Égrève et par la 
même occasion affecté au poste 
avancé de Quaix-en-Chartreuse.

Après 21 ans de bons et loyaux ser-
vices tu faisais valoir tes droits à la 
retraite et tu étais promu au grade 
de sergent honoraire le 1er janvier 
2010.

Ton investissement au sein de l’ami-
cale des sapeurs-pompiers de Saint-
Égrève et ta participation active en 
tant que président de l’association 
Saint-Égrève jumelages prouvent si 

besoin était ta fibre associative.

Chacun de nous se souvient de 
ton humanité sur le terrain comme 
dans la vie quotidienne. Doté d’un 
caractère exigeant qui laissait par-
fois apparaître un petit côté râleur 
et colérique cette facette éphémère 
laissait place très rapidement à ta 
sociabilité et à ton amabilité coutu-
mière.

Nous garderons toujours en 
mémoire le souvenir d’un homme 
disponible pour porter secours, 
pour aider les autres ; en un mot ton 
sens du contact humain.

Ton dévouement et ton sens du 
volontariat resteront reconnus et 
appréciés de tous au sein de cette 
grande famille des sapeurs-pom-
piers.

À ce titre, je t’adresse au nom de tes 

camarades un dernier au-revoir.

À ta compagne, à tes enfants et à 
tes proches, nous présentons nos 
plus sincères condoléances.
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Mise en garde
« Les Sapeurs-Pompiers de l’Isère » est la seule revue officielle 

de tous les sapeurs-pompiers du département de l’Isère.
Pour tous renseignements avant signature, 

prenez contact auprès de l’Union Départementale 
des Sapeurs-Pompiers de l’Isère : 

U.D.S.P. 38 - BP 97 - 38243 MEYLAN cedex
Tél. : 04 76 18 93 62 

Courriel : udsp38@wanadoo.fr - Site Internet : www.udsp38.fr
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